
r des

AGASIN -H

Marchandises, 
u 1er Janvier

iEXi !

e 45 cts
le tout alliage,

HEJ

Lt
IDEAIJ,

N.

F

H ES
Teintes
Q-oûts

l wjeuji'

Hier
rT A WA

to ICredltors
îr of the Chancery 
Jourt of Justice for 
mailer of lhe estate 
t, and in a cause of 
d, lhe creditors of 

late of the City 
ty of Carleton, who 
mth of March, 1885, 
ilst day of Decem- 
post prepaid to L. 

Ly of Ottawa, the 
tiff, Françis-Xavier 
in and surnames, 
ion, the full 
a statement o 
ire of the securities 
sm ; or in default 
! peremptorily ex- 
L of the said order, 
ng any security is 
before me, at my 

House, in the City 
day of December, 
the forenoon, being 
adjudication on the

F December 1885.
MaTHESON, 

Master at Ottawa.

parti- 
f their

Stih
i canal Welland
Repreneurs.

3 cachetées, adres- 
, et portant la sus- 

pour le canal Wel- 
à ce bureau jusqu’à 

i VEst et de VOuest, 
vier prochain(1886), 
a des écluse», déver- 
nter la hauteur des 
du canal Welland 

; Thorold, et appro- 
Thoro.d et Ramey's

•ont ndjugés par eec-

rses localités, alan 
rront être exami- 

t après LUNDI, le 
prochain (18 6) ; Ou 
r deaf or mules de tou 
renseignements re
nord d’Alanburgh 

reau de l'iagénieur

nt priés de se rappe- 
ion ne sera prise en 
d’être faite stricte- 

mules imprimées, et, 
ités, il faudra aussi 
ituie particulière et 

l’occupai:on et le 
osié ; et de pics un 
me banque pour la 
i piasttes” ou plus— 
travaux à faire dans 
mt agner les soumis- 
ihèque sere confisqué 

refuse de signer le 
aux, aux taux spéci-

ans chaque cas sera 
nie de soumission, 
it déposé 
es dont les sommis-

■’engage pas 
plus basse ni i

rdre,
A. P.

Pet

sera remis

BRADLEY,
Secrétaire.

!IIS.

GttaWi èt T’ul), Samedi, 19 Décembre 18867e ennée No. 278

ABONNEMENT] ANNONCE»

LE CANADA•3.00 Première lusertloe, n*r Ü(M- IS.I«
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Trois lots par eeuusiûe..
I!n* fois Itwiuini .......... ... o.e

ar année..
e.a>Pour six mois.
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Avis .t» Neisiance. .M*riase *'u 
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Pour les annonces à longe terme
eonditlon* enéelales.

Bdilion HebdomiwtHire . OUI

JOURNAL QUOTIDIEN............*1.00four l'année......
Payable d’avtmce.
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un devoir de signaler à nos lec
teurs leur provenance réelle. iargyle housede donner suite à la décision qui 

avait été prise, et les parties inté
ressées furent inform1 es du fait 
par l'agent à Prince Albert. Ceci 
se passait plusieurs sen unes avant 
que l’insurrection éclatât, et ce
pendant, on dit au* habitants 
du Canada que la dii iculte avait 
surgi parce que les arpenteurs re
fusaient d’arpenter les terres con
formément aux vœux d s Métis. Le 
fait est que ce sont les Métis de Ma 
niloba, qui n’avaient aucune 
réclamation contre le gouver 
nement, qui se s mt révol- Tome, 
tés, tandis que ceux nui avaient 
des réclamations n- se sont 116 
pas révoltés ; mais quelques-uns 
parmi ces derniers lu eut cepen
dant forcés de prendre les armes.
On a prétendu que n s amis du
Bas-Canada allaient se sépaier du J’ai, dans le moment, un 
parti conservateur, mt s je ne le 
crois pas. Quelques-u s se sépa
reront peut être du paît ; quelques 
uns se sont laissés et,irainer par 
l’excitation du mom. nt et sont Les 
tombés dans le piège que nos ad- 
versaires politiques, daus cett" pro

leur avaient t-ndu. Mais 
l’alliance entre les conservateur* 
anglais et les Canadiens-français 
ne sera pas rompue parce qu'un 
homme qui a fait tuer des colons, 
qui a incité les sauvages à se sou
lever et à massacrer les prêtres, a 
subi le juste châtiment de son

lo De l’aide pour les colons ;
2o De l’aide pour les hôpitaux ; 
3o De l’aide pour les écoles ;
4o De l’aide pour 'es orphelinats; 
5o Des concessions de terre poul

ies orphelinats et les fermes mode 
les ;

LE CANADA

HUITRES.Ottawa et Hull, 10 üecembre 1884 a

6o Des réserves pour les enfants 
et de l’aide pour leur permettre de 
?.. r nsacrer à l’agriculture ;

6o Des réserves pour les sauva
ges, c'est à dire des terres arables 
près des lac., poissonneux.

Un répondit à Sa Grandeur que 
ces différentes demandes relevaient 
toutes de la legislature locale et 
que le gouvernement fédéral n’a
vait rien à y voir.

Voici le texte de la réponse de M. 
Mills :

11 Je dois avouer que je ne suis 
pas disposé à regarder d'un œil 
favorable la demande des requé 
rants qui veulent obtenir iln gou
vernement le grain et les instru
ments aratoires dont ils ont besoin 
pour les s-mailles. Je ne vois pas 
à quel titre les Métis peuvent pré
tendre, dans l’espèce, être traités 
différemment des blancs établis 
dans les territoires. On devrait 
faire comprendre aux Metis qui, 
sous certains rapports, sont dans 
une position plus avantageuse que 
les colons qui viennent s’établir, 
qu’il leur faut se fixer à demeure 
et s’appliquer a l’élevage et à l’agri- 
culture ; il n'y a plus de doute que 
duis ce cas on leur donnerait des 
terres comme aux colons blancs, 
mais
cela, compter sur aucun aide spé
cial du gouvernement pour leurs 
entreprises agricoles.’’

Rappelez-vous que chacune des 
réclamations isolées impliquait que 
les Métis devaient ôlr. traités diffé 
remment des volons. M. Mathew 
Ryan, à quion en avaitcunlié quel
ques-unes, demandait, dans une 
lettre adressée à M. Codd, agent du 

le département

L'HONORABLE M. WHITE A 
PE1ERBORO

POISSONS.

DANS NOS Dî PARTEMENTS DE
Nous avons jusqu’à présent 

donné publicité, en autant que le 
cadre restreint de notre journal le 
permet kill, à tous les documents 
et les opinions de nature à jeter 
de la Itin 1ère nr les causes vérita
bles de i’insurrec ion du printemps 
dernier, sur le plus ou 
d’efficacité de la politique suivie 
parmi nous depuis quinze ans, à 
l’égard des Métis et des tribus in
diennes qui habitent les territoires 
lointains et trop méconnus du 
Nord-Ouest.

Nous n’avons pas agi de la sorte 
pour nous rallier à l’agitation sol 
disant nationale, qui bouleverse, à 
l’heure qu’il est, la province de 
Québec. Nous la réprouvons au 
contraire, parce que d'abord ceux 

la fomentent et en tiennent la

FRUITS
a personnes qui ont besoin d’HUI- 
PÔISSÜi.S et FRUITS, trouverontTRES,

GRANDS AVANTAGES ET HE MANTEAUX.en venant visiter mon établissement et 
s'enquérir des PRIX.moins

A partir du 26 courant, nous allons faire uue grande vente 
complète de l’assortiment de nos Départements de MARCHAN
DISES DE MODE ET DE MANTEAUX.

STOCK EXTRAORDINAIRE
que je vends au plus bas prix.

T01TT DOIT BT RE VE1TDT7marchandises sont livrées prompte- 
domicile, dans tous les parties de

J vaut V inventaire, et Von ne regarde pas aux prix.
vince, J'ai aussi une gtande quantité de

30U Chapeaux de Feutre, nouvelles formes, valant de $1 à *1.50, sero.t 
vendus 50 cents pièce.

Des Chapeaux garnis, valant de *1 50 à $3.90, seront vendus de 75eents 
à *1.50 pièce.

Des toques garnies, valant de ’3 00 à *15.00, seront vendues de *2.00 
a *9.00 pièce.

Toutes les Marchandises seront ainsi sacrifiées 
au-dessous du pr:x auquel elles sont évaluées.

MANTEAUX POUR DAMES, DOLMANS, PARDESSUS, 
VESTES, JUSTAUCORPS, MANTEAUX ET PARDESSUS 

EN DRAPS d’une variété infinie, en VEAU MARIN, 
PELUCHES, Etc.,

Seront Saorlfleei A vil Priât

HURE DE mm E
TRÈ3-PUR et de PREMIÈRE QUALITE.

W. BOIITHWIfK,qui
tête ne emit que de vulgaires agio
teurs politiques, dont les aspira
tions n’ont jamais dépassé un 
désir effréné de posséder le pou
voir, d’acquè:ir une popularité et 

leur ont tou

crime.
Les explications de M. While éta

blissent deux laits importants.
L’honorable Ministre de l’Inté

rieur affirme d’abord que la ques
tion des arpenlages avait été réglée 
avant l’insurrection ; en second 
lieu, il déclare que les rebelles 
étaient des Métis du Manitoba qui 
n’avaient aucunes ré. lamatioiis 
contre le gouvernement, tandis 
que ceux qui en avaient sont restés 
paisibles.

11 est bon de remarjuer à ce 
sujet que ces déclarations ne sont 
contredites en rien par celles des 
vénérables évêques Taché et Gran 
dm et des autres mis-iounaires du 
Nurd-Ouest, qui ont tous affirmé 
que les Métis avaient des griefs 
depuis 15 années et plus, sans con 
tester ce qui a été fait par le gou
vernement durant les derniers 
mois qui ont précédé la révolte.

120 RUE RIDEAU.
5 Dec.

iis ne doivent, en dehors de FETES DE NOEL
ET DU

JOUE, DE L’AN î
un prestige qui 
jours fait défaut et que Dur mérite 
personnel ne saurait leur donner ; 
parce qu’ensuite, cette agitation est 
da gereuse, en ce qu’elle lend à 
liriset la bonne entente, l’union 
entre les races, absolument néces- 

â l’existence et au bon

La Vente va commencer le 26 courant.
Je profile des fêles (le Noël et du Jour 

4e l’A n pour remercier mes nombreuses 
pratiques de l'encouragement qu’ils 
m’o.it donné durant l'année qui vient d- 
s'écouler, et solliciter comme par le passé, 
le pationage du public en général pour 
l'avenir.

J'ai en magasin un assorliment complet 
de chaussures propres à tou.e saison,

CONDITIONS : Argent comptant ; aucune marohssn- 
dise n’est délivré à moins qu'elle ne soit achetée.

gouvernement, si 
lésirait qu'il se mit en communi 
cation avec les Métis, m allant les 
voir à domicile, ou qu’il agit en 
leur nom, vu qu’il lui arriverait 
de les rencontrer de tempsàautie 
dans l’exercice de ses fonctions 
judiciaires. M. Ryan craignait que 
l'ait nte d’une rencontre acciden
telle n’eftt pour effet de retarder 
indéfiniment l’enquête et de faire 
perdre à un grand nombre de 
Métis et de blancs dans les terri 
toires les avantages que la loi leur 
assurait. Voici le réponse que M. 
Mills écrivit de sa propre main en 
marge de la lettre de l’agent :

“ Il n’est pas nécessaire de re 
chercher ceux qui ont des r cia 
mations. S’ils tiennent à leuis in
térêts, ils se présenteront d’eux 
mêmes et établiront leurs récia-

D. GARDNER & CIE.,
66 et Ils Rue Sparks.

saires
fonctionnement de* la Confédéra

tion.
Mais si nous ne sommes pas 

croient AFFAIRESCHAUSSURE EN CUIR,
EN DRAP, EN CHEVREUILS, 

PARDESSUS EN FEUTRE, 
CLAQUES, ETC., ETC.,

LIMI, 7 MME.du nombre de ceux qui 
qu’il faille renier toute l’histoire 
du passé, parce que des exigences 
jieut-être legitimes n’auront pas été 
satisfaites, paice qu’un gouverne, 
ment aura failli à quelqu'un des 
de» devoirs si multiples qui s’im
posent à sa sollicitude, nous n’en 

pas moins toujours prêt à 
signaler aux hommes du pouvoir 
ce qu’il peut se rencontier de dé
fectueux ou d’inefficace dans leur 
politique, les initiatives à prendre, 
les modifications à apporter pour 
rendre plus parfaite et plus équita
ble la gouverne de la chose pu
blique.

C’est ainsi que nous avons pu
blié la lettre de l’éminent arche
vêque de St Boniface Mgr Taché, 
qui contient nombre d’enseigne
ments utiles dont le gouvernement 
fera son profit, nous en sommes 
sûr. C'est pour la même raison 
que nous reproduisons aujourd’hui 
l’extrait suivant d’un discours pro
noncé récemment par l’nonorabl 
Thomas White à Peterboro, con
vaincu que nos lecteurs pourront y 
puiser des renseignements utiles sur 
la véritable nature des griefs que, 
dans certains quartiers, l’on pro 
clame la cause unique de la der
nière révolte.

Ou a prétendu, a dit l'honorabie 
ministre de l'Intérieur, que 1-' gou 
vernement doit être condamné non 
pas parce que Riel a été pendu, 

parce que le gouvernement 
serait responsable de l’insurrection 
Cette question des giefs des Métis 
n’est pas nouvelle. Il y a déjà un 
certain nombre d’années qu’on l’a 
soulevée.

En 1875, alors que M. Mackenzie 
était au pouvoir, Mgr Grandin 
réclama à Outaouais,les choses sui 
vaut, s que demandaient les Métis, 
savoir :

DK

Le soussigné a transporté au

No 113, RUE RIDEAU,
que Je vendrai à un prix très modéré. Porte voisine du magasin de quincaille- 

r e de M. BIRKETT, le Fonds de Banque» 
ioute de L L. A. GRISON, acheté àChaussures de Commande CHEZ 47î dans la $WOODCOCK.faites dans le plus court délai et de qualité 

première.
N’oubliez pas de venir me voir avant 

d’acheter ailleurs et vous serez satisfaits.

serons
QU’IL VENDRA A

D’IMCMiS REDUCTIONS.ERREUR DE NOM
Ma vente complète semi-annuel le com

mence aujourd’hui, et les articles dont 
suit l’énumeration, pourront être achetés 
à un énorme rabais, variant île “VINGT" 
à “ CINQUANTE " par cent au-dessous 
des pr x réguliers :

IHIffi a ITITIii ï! AT7 ü i Marchandises de mode garnies, cha- "rHr flirt r Kill M 11 peaux non-garnis, plumes et fleurs, ve- 
4 llfiii 1 II JF IL U 1 là U lours, satins, et rubans, carrés de soie et

de dentelles, articles de fantaisie tout 
laine manteaux doublés en fourrures, 
collerettes en fourrures, et manteaux en 
caoutchouc, toques en crêpe noir, etc.

C’est une excellente occasion pour les 
acheteurs de faire des transactions consi
dérables.
spectacle d’une vente conforme aux an
nonces, en visitant le célèbre nouveau 
Magasin de Modes.

39 rue Sparks

D GAUTHIER, S@-I.ES MARCHANDISES DE MODS 
seront sacrifiées au prix coûtant.
Etoile» à Robes, 1 moitié prix,

Tw eds. à moitié prix,
Colons, à moitié prix,

Toiles, à moitié prix.

Sous ce titre, la Minerve d’hier 
contenait la rectification suivante :

On attire notre attention sur le 
fait que les lettres que nous avons 
publiées ne sont pas du Révd Père 
Paquet, Oblat, mais d’un frère 
convers de la même congrégation, 
M Piquet.

Cette erreur peut s’expliquer 
par le fait que la signature, qui 
n’est pas celle d’un calligraphy, 
pouvait bien occasionner telle con 
fusion de noms.

Puisque l’qn attache beaucoup 
d’importance à ce qu’il n’y ait pas 
d’erreur sur ce point, nous devons 
dire que les lettres de M. Piquet 
étaient précédées de la déclaration 
suivante :

“ Ce que je vous écris =ur Riel 
“est public ici. J'espère que vous le 
“ publ.erez. Croyez-le bieu, c’est 
“ nécessaire pour le bien de la reli- 
“ gion de faire connaître cet bom- 
“ me-là. Je vous ai envoyé deux 
“ articles sur lui. Je ne sais pas si 
“ vous les avez reçus. Vous pou- 
“ vez les publier sans crainte. Je 
“ u’y dis que 3e qui est public"

Malgré cette invitation pressante 
à publier, nous avons attendu 
que le sort de RDI fut réglé avant 
d’insérer ces lettr s. Si l’humanité 
nous a commandé le silence, c’est 
autre chose maintenant qu’il s'agit 
d’écrire l’histoire.

Ayant nous-même emprunté à 
notre confrère montréalais les let
tres mentionnées dans les lignes 
qui précèdent, nous nous faisons

mations. 463 RUE SUSSEX.
(Signé), D. Mills"

Voilà le traitement proposé par 
M. Mills pour les Mé is. A cette 
époque les réclamations de c.-s der
niers se rapportaient exclusivement 
à l’arpentage des terres.

Le 14 février 1884. en réponse à 
une lettre du père Végreville, M 
Deville, chef du bureau oes arpen 
leurs, recommanda le plan suivant, 
pour satisfaire les Métis : Si l’ins
pecteur d’agences se convainquait 
que la majorité des colons dans un 
township désiraient avoir des ter 
res, ayant leur front sur ia rivière, 
il aurait le droit de décider que 
chaque home stead ayant son front 
sur la rivière, en celjwnship, se 
compoïât de lots de vingt chaînes 
de largeur sur un mille de profon
deur, excepté dans les vas où tous 
les occupants d’une section préfé
raient qu’il fût divisé en quarts 
de section, ou que tous les occu
pants de deux sections désireraient 
que les lots fussent de 10 chaîne» 
de largeur et de 2 milles de profon
deur, le désir des colons, dans ces 
cas, devant être exam é.

Ces recommandations furent ap 
. prouvées par sir David McPherson, 

alors minis.re de l’Intérieur, qui 
ordonna de leur donner effet. Dans 
le cours de la saison de 1884, M. 
Pearce avait soumis nn rapport au 
sujet des réclamations d s Métis. 
Il fut mandé à Ottawa au mois de 
janvier dernier, afin de faciliter le 
règlement de ces réclamations. Le 
6 février, l’agent reçut instruction

Mant'aux vândus pour '|,0 de la valeur
Un département de première classe, pour 

la confection des Robes,sousla surveillance 
de Mlle. Breen, la couturière par excel
lence d Ottawa, est attach j à l’étobliate-
ment.

Locataire et Direct- J. H (<ILÎI01'R 
L. HOWARD

îImmenses attraits pour la semaine de 
Noël, co umençant

LUX DI, 21 DECEMBRE,
UN JOUERA

A. BLAIS,Qu'ils viennent assister au

e William.)HIIPTM1PÏÏ Dlle À. McDonald.FIBRIQIIE MT10MLK
DE

PLACAGE D'OTTAWA.
LES ARTICLES DBSM. A. Denier, l’inimitable comique 

remplira le rôle de clown, et plusieurs 
éminents a-ti-t-'s des E ats-Unis ont éié 
e uragés pour l’occasion, ainsi que les deux 
FKfr.KEN GO lt ,71 AN, les favoris 
du public d’Ottawa, qui arrived avec un 
répertoire de chansons et de danses irlan
daises absolument inéditee en cette ville.

Il y aura trois grandes matinées, JEUDI, 
VENDREDI et SAMEDI, et M. Giimour 
fera distribuer des cadeaux de Noël à tous 
les enfants qui y assisteront.
Fortes ouvertes à 1.30 p. ni.

MOIS MKS
On y fait des 

nickel au moyen 
en argent, oriade et cuivre solides ; 
on plaque aussi des garnitures d’at 
telage et de voitures d’été et d’hiver, 
des boutons de porte, des numéros de 
ba.ics, etc. On répare et on plaque à 
nouveau les vieux articles de manière à 
leur donner la valeur de neufs.

Les ordres sont remplis arec prompti
tude.

Fabrique et Bureau, 79 rue Bank.
E. HAZIKE et E. ALLAIRE,

19 Oct. 1885—-3m Propriétaires.

placages en or, argent et 
de "électricité, ou encore MO EL

SONT INSURPASSABLES.
Les dames feraient bien de profiter des 

bas prix pour les fêtes du Jour de l'An.

Maison de Modes Parisienne
5*1 BCE SE88EX,

Quatrième porte de la rue York.
‘2 octobre 1885

Levee du ndeau à 2.30
Prix ordinaire* • - 30 et lffci* 
Sieges reserves • - 60 et 30ct* 

Sfl^Que l’on n'oublie pasque les repré
sentai.ons de la semaine de Noël seront les 
plus brillantes dont le public l’Ottawa ait 
encore été témoin.

mais la

James B. Bowes
AROHITHOTB

Chambre 26,
SCOTISH ONTARIO CHAiBERS

RUE SPARKS.
Ottawa, 18 avril 1886

a louer

A LOUER Deux magnifiques logements dans la 
maison en briques blanches, adjoignant le 
magasin de J. L. Richard. Prix modérés.

S'adresser au magasin de la Boule 
Verte au coin des ruesDalhousie et 8t- 
Palrice.

Un magnifique logement, au No. 88 rue 
Cat heart. Possession immédiate.

Pour i formations s’adresser au No. 92, 
rue Cathcart.

aux lUts*Dul» et due» I» Fuleeanee«de miraculeux BENATINE oontre le* bftmorrheldee i «uértson certaine, remède vénérai, euNoue on iron* l’alteattoa de publie eur la
HEMORRHOIDES-HANNUM’S BENATIME, LE ot jL REMEDE. BU9FÆH PRlMCIPAL. 101 FL VE SPARKS OTTAWA



Ctf tiÀtiADA 19 Ded9QibM:l88ë

r6ü*^'

PETITE VEROLE !N##vell(l '»“««««
Le soussigné remercie 

pratiques, pour l’encourag 
qu’elles n’ont cessé de lui accorder depuis 
qu'il est dans le commerce. Aujour-Vbu 

a le plaisir de les informer qu'il vient de 
recevoir

ses nom b 
ement

ireuses
liberalNe* Miarqnegfp<ifirçNli£ttd effacée*.

Maison CE O V «f Vie.,
51 Tottenham Court Road, )
202 rue High, Stratford, j

Parfume

ii PIUS HE MLEATIELE CHARBONLONDRES, 
Angleterre.

nr» «le S. RE. la Reine,
Ont inventé et patenté cette préparation,

L'OBLITE RATEUR !
qui efface les marques de la petite vérole 
pour toujours. Mou application est simple 
et inoffentive, ne cause aucune doulei 
inconvénient, et ne contient rien d'un ca 
actôre nuisible. Prix: $2.50.

10,000 pièces de Tapisserie Chinoise
de 36 
Liv

LACKAWANNA CKRTIFICITS SlIH CERTIFICATSJNouvellement importée, avec aussi un loi 
troue fleuris pour chassis1 Papier ver! 

$t> x 42 pouces. Papier doré et argenté, 
ret de Messe Anglais et Français 

une foule d’autres articles religieux, n 
école, trop^longs à énumérer ici.

Venant également d’être reçu un assorti 
ment complet de CHAPEAUX du PRIN 
TEMPS et de L’ETE, à très bas prix.

Verreries, Bijouteries, etc., de preuve, 
choix : Vaisselle anglaise, à très boi 
marché.

Un continue comme ci-devant à repasser, 
teindre et repasser toutes sortes de fourru
res, à des prix modérés.
EDOUARD THEREAU.

290 Eue JtALHOUSÎE.
21 Nov. '84

/
IHO ritKMIEK CHOIX

Est importé, chaque jour,, tout frais; tiré 
des mines,

AJjord des Chars seulement

La Valeria continue d’opérer des 
cures étonnantes. C’est incontesta
blement le meilleur remède connu 
pour empêcher la chute des cheveux 
ou les faire repousser.

Que Von en juge par les certifi
cats suivants :

^e-

CJIievenx Stiixrflnx.
Le remède epilatoire de LEON et de..

èvp en quelques minutes les cheveux 
orflus sans la moindre douleur ; les che

veux ne repoussent jamais Ue remède est 
très-simple. Instvucions comolôtes. Re
mède envoyé par ms lie. Prix : $1.00.
üKO, W. Mi 4 W. agent général

Bas prix. Qualité garantie.enlè .

SA BDTTEKWORTH&Cie Montréal, 29 janvier 1884. 
Monsieur G. D. Giriux, pharmacien, 601 

Notre-Dame (ouest) Montréal.
RUE NPAKKh.219„rne Treiuont, BnHton, Mhmn.

21 sept 1885—la.
Monsieur,Aux Inventeurs .le perdais mes cheveux abondamment 
depuis six mois 
en arrêter laTails i Fenêtres >is ; ru n ne semblait pouvoir 

chute, car j'avais essayé les 
unes après les autres tout s les prépara
tions sans obtenir le moindre bon résultat. 1 I 
J étais aussi chauve qu’on peut le devenir 
en aussi peu ie temps.

Sur votre recommandation ’essayai la 
Valeria ; la première boite a arrêté com
plètement la chute ; à la seconde, mes 
cheveux ont commencé à repousser et 
apres en avoir use trois Boites, j'avais une 
chevelure aussi forte qu'auparavant. C’est
e:viar,.p.r moi ,|e Il0UV0ir VOUS don: 
net cette laible marque de reconnaissance) 
et je conseil à tous ceux qui auraient le 
malheur de perdre leurs cheveux de se 
servir de la Valéru.

J. Coursolle & Cie. Voitures! Voitures!Solliciteur s de Brevets (T Inventus 
Dessins de Fabrique, Marques 

de Commerce et de Bois 
Agences et Correspondant* nnx 

Unis, en Angleterre et en France.

----------:o:----------
Xoiin venons de recevoir 1« 

i»ins bel assortiment
peintes et doree> 

pour leneireM qui ait 
fa .aaiN ete importe eu Chii»(Ir

Voitures couverte* ou decouvertes, 
Phaétoiis. Itockaways, Express, 

Chariots à pain, etc., etc.,
baits à ordre, aves soin et promptitude, 
.le repare aussi les voitures 
chevaux, etc., etc. Les matériaux que 
j’emploie pour la confection d < mes voi
tures sont de première qualité et mon 
ouvrage est garanti tant sous le rapport 
du travail de la main d’œuvre que sous 
celui de la solidité et du liui.

Jt* sollicite le patronage du public en 
généra!.

d<; toile#

J. COÜ&SOLLE & Cie.,
Chambre Victohli, 

Vla-à-v* e bureau des Brevets,
OTTAWA, O*1'

et ferre les

JACOB (illIMÏT
8 P.—Boite 68. 

24 Fév 1881 MAGASIN PALAIS DE MEUBLES
W Aubert Larosb, *
No o«.4, rue Notre-Dame ouest, 

Montréal.
HH RUK KIDE4F.

N. 13.—Voyez lef échantillons de 
ces toiles dans ma vitrine.

SPRUCINE
ALFRED MATHIEU,Une des meilleures pren?" 

rations offertes jnsqr'L _ 
au public, pour le souloc* ‘ 
ment immédiat et la gii~ 
rison de la Toux, du Rhun, ’ 
de la Bronchite, de l’Er 
rouement, de la Croupt e 
de toutes les maladies de n 
Gorge et des Fr»

A vendre pai 
50c la bouteille, 

j. B. E.Mcti ALE,

Saint-Thomas d'Alfr -d,
Comté de Prescott.

Je, soussigné, cerliiie que la pommade 
Valeria a fait pousser des cheveux sur ma 
lete chauve à l’âge de quarante-trois ans. 
nlle est très recommandable.

Arthur Cholkttk,
Cultivateur.

No. 380 rue Clarence, Ottawa
24 juillet 1885.Après l’inventaire fait notre 

stock nous avons décidé d’olTru 
nos marchandises à des réduc 
Pons de prix spéciaux, poui 
ARGENT COMPTANT.

la

Sirrp dis enfants du Or Giderre ;

gfk/Z à toutes les prép* 
rations calmant# 
offertes aux mèn i

;ut à 25 f*

Bouclouche, N B., 4 janvier 1884 
MM. Lav olelte et Nelson,

Pharmacien?,
Montréal.

f-bimiet e,
Montréal aN.B.—Nous garantissons que toutes 

ces marchandises valent les 
prix fixés. Bas de déception.Hotel du Canada

Auriez-vous la bonté de m’envoyer 6 ou 
12 boites de la Valéria ? J’en ai fait usage 
a une bo te et le résultat a été tel que mes 
cheveux -ont repoussés très épais. Plu
sieurs ici ayant été témoins que cette pom
made m a donné une nouvelle chevelure, 
désirent eu faire l’txpérie'ice. Je vous 
donnerai volontiers un certificat en faveur 
de la Valeria

Mr, ALEXIS RENAUD, ci-devant as
socié de M. E. E. Lauzon, informe le public 
en général qu'il vient de r prendre son 
ancien poste, au Nos. 56, 58 et 60 ruu 
Murray. Le public 
toujours à cet hôtel une pension de pre 
mière classe. M. Renaud étant ontinue! 
lement en rapport avec les murchand-s de 
bois et les contracteurs de chemin de fer, 
les hommes de chantiers trouveront tou 
jours chez lui i s’engager au prix le p us

HiPdUS, (ÎA.HI’BLI & (X
HUE O’CONNOH.

4 décembre 1884
voyageur trouvera de famille nour conserver la santé de lean 

enfants ; il peut être donné avec 'a plut 
grande confiance aux enfants dans les csi 
suivante: Colique. Diarrhée, Dyssenterii, 
Dentition douloureuse, insomnie, Torn, 
Rhume, Coqueluche, etc.

Demandez le Sirop do Dr Godsrrs ei 
n’en achetez point d’autre.

En vente par tout le Canada et les Etats

M Cia. LA BOi"TEILLE.
Seul proprietaire,

MoGALE

Votre tout dévoué,
G. A. Girouard,

ex-député de Kent.F U JH lu Z 

IjEH cigaresA. KEN4F1), proprietaire.
No 56, 58 et 60 Rue Mu ~n ,

Ottawa, 15 mars 1884 
Je certifie que depuis deux ans mes che

veux tombaient beaucoup et après que 
1'e“s8e fail “sage de la pomma, e VALE- 
H JA. trois fois, n es cheveux ont ctssé de 
tomber.

Unis.
PRIX.16déc

B. K. Chimiste
Mor.t'aCABLEaj. A. Oliiver

L. Bélangkr,AVOCAT.
Bureau.—Encoignure des rues Rideau tt 

Sussex, Block d’Egleson, Ottawa, Ont.
•#r ARGENT A PRETER n*

Ottawa. 3 janvier 1883

Photographies Photographe,ET
St-Thomas d’Alfred, 19 janvier 1883

Je cerliüe que la Valéria m’a été très 
utile en arrêtant la chute de mes cheveux, 
en faisant pousser sur la partie chauve des 
cheveax assez longs mais clairs. Je dois 
faire observer que je n’ai employé qu’une 
boite de la Valéria. Je suis âgé de soixante- 
quatre ans.

GRANDE REDUCTION
j. l. L. L. B. U \ H 1.18*81 OLE MAT V-

AVOCAT
124 Rue PRINCIPALE, Hull

45 Rue Ml) RR A I', Ottawa
Ottawa, 20 nov. 1884

Photographies gram eur

CABINET F. X. Bougie.

$2.00 par Doz,MANUFACTURÉS FAR Milbury, K.-U., 23 déc. 1882.
Je, soussigné, certifie par la présente ce 

qui suit :
L’an mil huit cent quatre-vingt-un, par 

suite d’occupations et i’études plus 
moins sérieuses, je me vit petit à petit de
venir chai vu ; en quelques semâmes, je 
ptrdis tous mes cheveux du sommet de 
11 tête. Je fis alors 
à mon cousin

S. DAVIS & FILS
HTML.

...puii'tti'üpwiatifl CHEZ

D or ion <&
Delorme

40 Hue Soarks et 569 Rue Sussex,
part de mon malheur 

, qui m’expédia deux boites 
ne pommade inventée par lui et appe-

En lisant la prescription, je le dis, j» 
m’amusai un peu, car je l’avoue, je la 
trouvai un peu curieuse encore plus dou
loureuse. N'importe le désir de ravoir ma 
chevelure me tit fa re l’essai de La Fa- 
Séria. Quelle ne fut pas ma surprjse, après 
trois ou quatre semaines, d • voir 'comme 
une foret de petits cheveux couvrir'toute 
la surface chauve de ma tête. Je redoublai 
d'efforts et aussi de confiance et de ponc
tualité, et cinq mois après, j’avais, sinon 
tout, au moins en grande partie ma ch 
lure d’autrefois.

C’est donc avec reconnaissance de cause 
que je recommande à tous ceux qui comme 
moi, ont eu le malheur de perdre leurs 
cheveux, la plus utile et la meilleure de 
toutes les pommades, La Valéria.

CHEMIN DE FER
Coin de 1b rue Ridesn.

OTTAWA.
léeRoüte de la Malle Royale, des l'assagers 

et du Fret entre le Canada et la Grande 
Bretagne, e1 Route directe entre J'< iuest 
et tous les points du bas du St-Laurent et 
de la Baie de Chaleurs, aussi le Nouveau- 
Brunswick, la Nouvelle-Ecosse, l’Ile du 
Prince Edouard, le Cape-Breton, Terre- 
neuve, les Bermudes et la Jamaïque.

Des nouveaux et élégants ch.irs-palais 
grées de buffet et ciiars-dorloirs font 
partie de-chaque train-express.

Les passagers qui s’en vo t en Angle- 
tenu ou sur le Continent européen peuvent 
pitindiu le paquebot de la malle chaque 
Samedi avant-midi à Halifax, en partunl 
de T ronto Mercredi après-midi.

Les expéditeurs de grains et de tnarj 
chaddises trouveront au port d Halifax 
toutes les commodités désirables pour 
l’embarquement de leurs effets.

Depuis des années, l'expérience a dé
montré que l’Intercolonial et les lignes de 
paquebots nui font le sei vie j entre Hali
fax et Londres, Liverpool et Glasgow, 
aller et retour, constituent la voie la plus 
rapide entre le Canada et l’Angleterre 
pour le transport du Fret.

Toutes informations relatives 
taux de transport de fret tt de passagers 
peuvent être obtenues en s’adressant à

3 déc. 18 Oct. 84 le.

J. B. AEZAl
Peintre Décorateur et Tapta:i

Bureau d’Agent d’immeuble 
MACDONALD IVIENT DK RECEVOIR

NO 9 RUE ELGIN.
%ÉTABLI 1884. ROULEAUX DE TAPISSERIES

do tous les patrons et de tous les goûts, 
avec bordures appropriées.

La vente est faite à 15 POUR CENT 
meilleur marché qo<» partout ailleurs.mJVÆÊSÊ Ï0

—AUSSI—

TOILES POUR CHASSISA. H. MACDONALD,
Eneanteur de la Reine,

RESIDENCE.»...... 253

L. P. Champagne.
DK

’CHOLa Montréal, octobre 1883,
J •, Su est igné, déclare avoir perdu com

plètement la chevelure il y a deux ans, j’ai 
essayé dj tous les remèdes possibles mai* 
sa s succès. En voyant l’annonce de lu 
Valéria daas la Minerve, j’eus la curiosité 
de m’en servir.

J’en achotai une boite ch z MM. La vio
lette et Ne son.
Dame. C’est M. 
me l’a vendue, et il pourra attester que 
j’titaio dlor^—u a en/iron six mois—com-- 
plètt ment chauve. J1 me suis servi d'une- 
seule boli-e et elle m’a suffit pour me rendre- 
ma chevelure d’&ntrefois, un peu pluw- 
claire cependant, les ch veux étant plus- 
tins. Tous ceux qui me connaissent sont 
comme moi émerveillés du résultat.

Je suis gardien de la barrièie de la Côtty 
Saint-Antoine, tt je serai heureux de don
ner la preuve de tous les faits que je viens 
d’attester à tous ceux qui voudront se ren
seigner. Je donne ce certificat de moi* 
propre mouvement, en justice et en recon
naissance pour l’au eur de cette merveil- 
leure découverte.

TOUTE COULEUR.
Aux Contracteurs e t Autres. M. ARIAL surveille lui-même 

toutes les commandes qui lui sont 
faites, ainsi que le travail de ses 
F-ncployês.A l'établissement du soussigné, voue 

trouverez ries chassis, portes, persiennes, 
lades, bois à finir pour maison, etc.

Peintures, huile, vitres, m-istic, etc., à 
des prix très

VACCINATION UMIfCUWlttli pharmaciens, 
Laviolelle lu

rue Notre- 
lui-môm" quiR. KING, Agent de billets, 

No. 27, rue Sparks, Ottawa.
' i : ' : • i-

Avili eet par le présent donné, que le 
Bureau de Sauté local a décidé de mettre 
en force les clauses du chapitre 191 des 
st tuts révisés de 1» province d’Ontario, 
concernant la vaccination compulsoire. 
Bour l’avantage du public, les méde
cins dont les noms suivent, nommés vacci 
leurs publics par le Conseil Municipal, 
seront têts les jours, (les dimanches ex
ceptés), à leur bureau respectif de 2 à 4 
heures de l’après-midi, pour remplir les 
devoirs ae leur charge.

POOR LA SECTION OUEST DE LA TILLE 1
M. le Dr B. Small, 5;<8 rue Wellington.
M. le Dr 8. Wright, 80 rue Queen.
M. le Dr A. Trudel, 380 rue blater.

WOODLAND
1Vo. 38, RUE UE S S ERE R

(Près du bassin du Canal.'

f.ULl.L l li. MUJ1HE,
Agent pour les passagers et le fret de 

l’Ouest, 93 blcc Rossin, rue York, 
Toronto.

D. POTTINGER,
Surintendant général. Macdougall, Maciougail A Beltcaurt

AVOCATS, 4* ROC U RE U HS, 
Agents pour les affaires de la Cour Su

prême, le Parlement, et des Départements 
au Canada, ac.

“Seottibh

Bureau du chemin de fer,
• un, N. P., 13 Nov. I

Hotel du Castor Ont.rio Chambers" coin des 
rues Sparks et Elgin, Ottawa.451 et 453 rue Sutsex, Ottawa. Les 

agenls-voysgeurs trouveront boniv* table 
et des voitures toujours prêtes à cet hôt-1 
Prix modérés. L".n téléphone est attaché 
a l’établissement.
lfl. ( HEVRILK, pi oprielttin

Ottawa, 18 dec. 1884.

Hoe. W*. Macdougall, C. R.
Frame M. Macdougall.

N. A. Beloourt, L.L. M.
N. B.—Mr- Bel court, membre dn Barreau 

d’Ontario et de ee iiid* Québec, s'occupera 
aussi des affaire reowerant son attention

PvUB LA BEOYIO* EST :
Pierre Dams.M. le Dr Voligny, 122 rue Clare 

M. le Dr Powell, 199 rue Rideau. 
M. le Dr Hunter, 144 rue York,

A. ROBILLABD,
••oier 4e eaaté.

Knvente ebez tous les phannaclenjf 
Bd gros par M. HARVHY, boite !U 

P O., Montréal

* LE R El’OS DES: FATIGUES

Vous qui êtes fatigués, insou 
ciants. sans espérances, qui souf 
frez reprenez courage. Si vous 
supportez des douleurs indicible 

redouiez même la mortf 
soyez sans inquiétude. Cette pré 
paralion presque miraculeuse cou 
pue aux Etats Luis comme Kidney 
Wort a maintenant atteint le Cana
da et est souveraine pour la guéri- 

de toutes les maladies des 
reins et de toutes les affections de 

Essayez la sans délai.

L’OCTROI DES TERRES
ACCORDÉ AU

CHEMIN l)E EUR DU

Pacifique Canadienet si vous
CONSISTE EN

Superbe.* Prairies à Blé et Terre* à 
rai tirages au Manitoba et dans les 

Territoires du Nord-Ouest.

Terres à bas prix, à proximité du che
min de fer, particulièrement propres à la 
culture des PRODUITS MELANGES DE 
LA FERME. Elevage des bestiaux, pro
duits laitiers, etc. Un peut acheter une

son

oie.

PETITE GAZETTE
sans conditions de Culture,
sir du colon. Les prix varient 

de $2.50 l’acre'en montant, avec des con
ditions exigeant la culture et sans condi
tions de culture ou d’etablissement, à prix 
faciles, bises sur une inspection minu
tieuse des examinateurs de la Cpmpagnie.

Si la vente est laite avec condition de 
culture, UN KAIt il.H de la moitié du 
prix d’achat est alloué sur la portion d» 
terrain cultivé.

Avec ou
selon le désiChez M. Laurent Duhamel vous 

trouverez uu assortiment de vian 
des (raidies de toutes sortes au 
quartier etàla livre, livrées àdomi;
(ile, M. Duhamel remeicie ses 
nombreuses pratiques et le publie 
en général de l’encoura,veinent 
qu’on lui a accordé jusqu’à ce jour.
fine visite est respectueusement Teru,ee de Vaàeme... :
sollicitée Los paiements peuvent êlre laits en

-S, vous souffrez des alieetaüon £■» au^mps de ,'achat, ou en six,p,,. 
billieuses, maux de tête ou inuige s tures (je Terres peuvent être obtenues â la 
tion, employez les Pillules de Noix Banque de Montreal ou à aucune de ses 
Lonques de McGalb. Pri x 25c. la succursales, lesquelles seront acceptées à 
boite En vente Chez C U Dacier, 10 pour cent de frime sur leur pleine 
F etHMacCarly Ottawa. XmTnm™ inUWl aCCrU’ e“ Pa‘eœem

Sirop des Enfants du Dr Goderre— On peut se procurer des Pamphlets, 
Le seul sirop calmant reconnu par Mappes, Guides, etc., en s'adressant au L,e seul o t- , p • .fr soussigné ou à John H. McTavish, Coin
(a profession medicale. 1 nx tic. ,J]jssaire des TerreSi à Winnipeg, à qui 
ia bouteille. En vente Cliez u. U. toutes communications relatives aux prix, 
Dacier At H. F. MacCarty, Ottawa conditions de vente, descriptions des terres.

UN demande m, agent resident
dans chaque village, ville et cité CHARLES DH1NKWATER,
du Canada, aussi quelques voya- 13 mars 1885—la Secrétaire,
geurs de commerce pour vendre 
nos nouv3lles machines à air à gaz, 
pour fabriquer l’air a gaz, 50 pour 
cent moins cher que le gaz de char
bon, et tout aussi Don. Ni feu ni 
pouvoir ne sont requis. Faites dans 
toutes les dimensions depuis 15 à 
1000 brûleurs, pour demeure pri
vées, magasins, hôtels, labnques, 
moulins, rues, mines, etc. Adresse :
‘ TL c Canadian Air Cas Machine 
Manufacturing Co., 115 rue Saint- 
François Xavier, Montréal, V. Q."

9 ort *a

NuLs de Soit Longues Eomoosé?
De SIcOAIi

Recouvert**NUMM

Pour la guér 
son certaine d 
toutes les aflef • 
lions bilieusec 
torpeur du foi» i 
maux de té’j, 
in di

- étourdissemqii i « 
wW* . et de toutea-tf 
r lo -Mauvais fonctioHO1 •

*
^ w

&

b sont o.-tfc-

malaises c 
ment de V- if.

Ces pilule imandix t
comme étant un dos pics 3Ûre et des plve 
efficaces remèdes contre les maladies pli b 
haut mentionnées, filles ne contiennen- 
pas de mercure ni aucune de ses prépara
tions. Tout en étant nn puissant purgauî, 
pouvant être administre dans n impor’i 
quel cas, elles ne contiennent aucune e 
ces substances délétères qui pourraient .5 

dre préjudiciables à la santé des entanti 
ou des personnes âgées. Les Pilulis ci 
Noix Longues Composées, dk MoGale, 
préparées avec soin, avec un extrait coi. 
centré, tiré de la noix longue et combln 
avec d'autres principes végétaux, de me 
niôre à les placer au premier rang pan 
toutes les pilules stomachiques jusqu’à p. i 
sent offertes au public.

B. B. MoGALE

irecom
e étant 

remedes 
ntionnôe

à

Chemin de Fer Canadien du Pacifique
LIGNE "COURTE

’> j RNTRK

Ottawa, Quebec
ET MOSTREA1.

Chimiste.
Montresl.ü t 3E-5E- sTABLBAC DBS HRS.

K“5Q

II5 ™24 258*20*iaae Ottawa.... 

Air. à Montréal... 

Àrr. à Québec....

9* 00îf’Sr

U 306 30

JOS. SENEGALîo'o'o
7 15 

11 25

30Laisse Québec....

Laieee Montréal.
ENTREPRENEUR6 OO 

10°15
00

Bt POMPES FUNEBRES30Arrive à Ottawa
O’ELEGANTS CHARS PALAIS 
sont attachés aux trains de vitesse 

entre Ottawa et Montréal.

Connections à Québec poui Halifax, St. 
lean et tous les points sur le chemin de 
» iIntercolonial.

Connections à Montréal avec les traiüt 
. t chemins de fer pour Portland, Boston, 
. tous les points de la Nouvelle-Angle-

COIN DES RUBS

York et Italhousie,

OTTAWA.
Crêpes, gants, écharpes de 

deuil, etc., loués

SECTION St. LAURENT ET OTTAWA
Laisse Ottawa 
(Gare Union)..
\rr. à Prescott 
uaieee Preecott.... 7 UU a.m.

10 Oo a.m.

"2 00 p m. 
4 05 p m. 
2 05 p.m. 
4 10 p.m.

7 00 a.m. 
0 30 a.m. THIS IS YOUR OPPORTUNITY

Ait. à Ottawa 
Connection par le bateau entre Prescott 

et Ogdeusburg pour tpus lus trains.
La seule ligne directe pour New-York.

Do you want 
a splendid, 
handsomely 
bound story 
book? You 
can have your 
choice out of 
the best that 
are published 
if you will ob
tain two eub- 
Bcriptions for 
Thz Weekly 
Mail. A cata
logue of etan- 
dard and mis
cellaneous 

publications, given M prizes for getting np 
clubs for Tub Mail, will be eent to any 
address upon application. There ie no boy 
or girl, young man or young woman, among 
you who cannot secure a handsome lot oi 
i)ooks this winter 
with very little 
effort, if yon will 
only make up 
your minds to it.
The books are 4^. 
splendidly bound 

are the pro- 
the

best known an- 
thors, which ie a

tee that they will 
not only afford 
amusement but 
be a source of pro
fit. Tub Weekly 
Mail is the most 
popular weekly published, and ii only One 
Dollar a year. It has now over 100,000 sub
scribers. Specimen oopy and prise list eent 
tree. Address The Mail, Toronto, Sana<ia.

La .nouvelle ligne entry Ottawa, Toronto 
et l’Ouest, ouverte le 11 f <ùl 1864 ; 
irBxpress du jour quitte Uiiawa a 12.3 > pu, 

« «« Arr. à Toronto à 9.45 pm
«« du soir quitte Ottawa a 11.40 pic 
«• « Arr. à Toronto à 8.30 am
«« du jour quille Toronto à 8.25 au 
•• •• Arr. â 1 Htawa a 5.25 f
•• du soir quitte Toronto â 8 00 p 

Arr. à Ottawa à 4.38 am 
Chars palais élégants sur les trains du 
iour. Chars dortoir» somptueux sur les 

du soir.

t$2_»

V-l^OV.
train»

Connections 
Brockville et le chemin de fer du Grand 
Teonc ; aussi pour le chemin de fer Utica 
iad Black River et ses nombreuses con
nections pour le sud et l’est.

Ligna directe pour Chicago et tous les 
pointe à l’oueat, sud-ou-.-bi et noi d-ouest.

Pour lea nillets, leginx du passage, Ioï 
sièges dans le char-ealon, la table du 
<ÿ&irt dee tonus pour le haut de i’Otlafrd 
et toute» lea autre» stations locales et au
tre? Informations concernant ms passagers 
s'adresser su bureau dee billet».

456 RUE SPARKS
D. McNICOLL

Agent général des paseagers.
B. PARKER,

Agent de Billet.
W. WHYTE

b ur 111 ten d an trgéoér»

à bm.tb's "alls poui

t vaNHOHNE,

F E1

LES
Comme 

elle pas é 
Les ieuill 
naient pli 
était mên 
appelant 
teurs de 
quelques- 
bles d’exc 
rêt, de i 
tance de 
pas. De 
sant sani 
tiers de lt 
tne partoi 
se portant 
tre, curt 
donné a 
trer deux 
se coach 
visites frt 
cours, di 
les jardin 
nelles d< 
doublé, 
les chaml 
par des 
poing, l’o 
tiers de 
serrures, 
pour faire 
d’un mase 

Henrioi 
cette jour 
Par trois 
embonrg 
trouvait c 
sabre en 1 
les prison 

Crépin, 
lice à la p 
tenait pré 
més, cou 
signal de 
certaines 
des prisi 
tâche faci 
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dans Pari 
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sible à e 
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vengeress
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femmes, 1 
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très des n 
ouverture 
cour de p 
d’assaut, 
des cris, c 
rolles cou 
tes, mais 
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l’extermii 
de la Fra 
où les j 
courir le 
raison de 
de justice 
ceux que 
barre, le 
même pai 
difficile™ 

Henri 
l’adresse 
louis, en 
boutonsi 
geôlier d< 
nal.

—Ce s
ci.

—Conc 
—Cinc 

d’assign?

a y,

j

ia.m. 
4 48

8 18

2 20

îoo'o
9 00

12*23

-- -"î £

-•

Il D

t-

B 5
û.'« c-to 0.̂

2



AMü’KS GA v AUiûNB 
TRESOR DES °0 DYSPEPTIQUES

Cett* préparation guérit, 
la Dyspepsie des Tubercukux ou poitr; 
naires, les indigestions, les Névralgies, les 
Débilitée générales, les maladies du Foie et 
des Reins, les hydropisies et les Rbumatis*

Préparé par le
Dr N. LACERTE

Prix : 30 cta la bouteille.
En rente chez les pharmaciens et 

dépôt chez
ELZBAR ALARIB,

71 rue Bolton, Jttawa.
26 juillet 1S84 1»

EXP0SIT10H le PARIS 1878
HORS CONTOURS

• ’■ASTHME
? U Par la »otn>sx (lu

V Dr <r.l'5‘r‘'y
Dhwsitaivpi â Québec : l)r Bd. ' nui: .*•

CHEMIN DE FER“wmnmwr
I.A

VOIE I.A plus COURTE
KNTRB

OTTAWA ET MONTREAL
El tous les points à l'est.

CONVOIS A PASRâOKRS a 
Tone Les Jours

CHARS PULLMAN.
Raccordement^àja^eare BonM-entur^de Mont-

mont Central, et les trains du chemin de fer 
Delaware et Hudson, dont les lignes s’étendent 
jusqu’aux Provinces maritime* et aux villes de 
Nouvelle Angleterre. Troy. ' ’hany et New-
York-

Juin 18*5, les trains ob
it-

Arh.so 
8.80

Pr’t de Montreal. Arr. h 
8.40 ».m. 18.80
4.80 p.ro. 8.00 p.m.

Tousles convois à passagers se rendent dtr» 
tement à Montréal, sans changement de char» 
ni de locomotive et indépendamment de tous les 
autres trains du Grand Tronc.

Les trains quittant Ottawa à 8 heures du 
matin se raccordent au Coteau avec le 
train direct pour Toronto et toutes les 
nations intermédiaires qui arrive ^.Toronto

A partir du 29 
caleront comme suit •
t-rtrtmit d’Ottawa. 

8.00 a.m.
4.50 p.m.

Montréal.

à 10 heures du soir.
Le train partant de Montréal à 8.45 du 

matin ae raccorde avec l’express de nui’ 
venant de Boston et N# w-York viâ burin y 
field, quittant Boston viâ Lowell à 7.00 p.m 
viâ Fichburg à 6.00 p.m. et New-York è 
4.30 p.m., arrivant à Montréal à 8.26 du 
matin.

CHEMIN DE PREMIERE CLASSE
BT RAILS NKUF8 BN ACIBR 

passagers mut le Sud et l’est changent de 
chars à la gare Bonaventure A Montréal où leur 
bagage est transféré sans frais extra et sans que 
lepaesager ait à s’en oeeuper.

Le bagage est chéqué pour n'importe 
droit.

Lee billets et tout autre renseignement peu
vent être obtenue aux bureaux du Grand Tronc 
rue Sparks, et au dépôt des billets, rue Elgin.

Le départ et l'arrivée des trains »o: 
réglés d'après l'heure du 75ème méridien.

D. 0 LINSLEY

A. G. PEDEN,
Agent gén. des passagers 

t *tt»wa. 22 août 1884

Lee

quel en-

Gérant

VALIN & ADAM,
4to«‘»1n et Notaire* Publie*.

ARGENT A PRETER.
Sparks,

1 Hole! Russell.
A. A. ADAM.

BUREAU : 26 -4-vis

.1. \. VALIN,
M. Adam, membre du barreau de Qué

bec, s’occupera aussi des affaires requé
rant son attention dans celle province.

28 février 1885 lan

J. H. A 111 4L,
PEINTRE,

DÉCORATEUR,
TAPISSIER

kt VITRIER,
Màrohand DK

PEINTURE
BT DK VITRES,

526 RUE SUSSEX
O'T T A W A

M. Arial se charge de tonte 
commande dans sa ligne d'af
faires ; il surveille lui-même 
tontes les opérations de sa bon 
tique, et ses prix sonl raisonna 
blés.

Les propriétaires trouveront 
an grand avantage en le favo 
visant de leurs commandes

17 noam 1883 1a

Dr ALFRED SAVARD
BUREAU :

NO. 376, RUE CUMBERLÂND.
Ancienne lésidence du Dr Prévost. 
( Utawa, uai

m Chaussures pour Enfants
■L D’ECOLE,
J'ai maintenant en mains uu immense as

sorti ruent de chaussures faite à la main.Lee 
pratiques trouveront tout ce qu'elles peu- 
vint désirer en fait de chaussures d’au
tomne et d’hiver. Bonne qualité, dernier 
goût et à bon marché.

Pardessus en feutre, claques doublées et 
non-doublées.

G. MURPHY.
No 636 côté ouest de la rue Sussex.

MAGASIN DK G OS.
CHAMPAGNE ! VINS RECHERCHE» 

CIGARES I
Un assortiment complet de liqueurs 

choisies ei cigares, vient d’ôlre reçu ai 
numéro 450, rue Sussex^ l'entrepôt W. O. 
McKay.

Liqueurs françaises et italiennes, Barton 
et Gastier, 8t. Julien, Sauterne, Brisson, 
Ayala, Chateau-d’ay, f. H. Mumm, Char
treuse, Kummel, Bénédictine, Curacao, 
Moraskno, Vertmouth, Torino, Ean-de-Vie, 
Gin, en fute et en caisse.

CIGARES de qualités variées, importés 
et Canadiens.

Ordres promptemet exécutés, effets livrés 
à lomicile.

NO. 460, RUE SUSSEX
W. O. McKAY,

Propriétaire.
Ottawa, 5 Déc. 1884 lao

ti. J. Labelle,
Huissier de la Cour Suprême, B. ( 

BUE BRITANNIA,
hull;

otiaws, a» -

rrjmi

ASTHME

Oppression, Catarrhe, Emphysème pulmonaire 
Affections des Voies respiratoires

Pour le soulagement immédiat de ces diverses Affections 
et pour leur Guérison, rien n'égale le

PAPIER GI6ARES GIGQDEL
Pharmacien de 1* Classe, ù Paris.

Le Papier et les Cigares Gicquel calment à l’instant 
même les accès d’ASTHME les plus violents.

L’emploi régulier de ces préparations éloigne les accès et 
même s’oppose complètement J leur retour.

Di:i« .i Montréal, chei MM. LAV10LETTE 1 NELSON, 209, rue Notre-Dame. 
— » Québec, cher MM. le D' Ed. MORIN * C'\ 314, rue Saint-Jean.

KT DANS TOUTES LES VRINQIPÀI.KS PHARMACIES DU CANADA.

m

ELIXIR.D'GUILUEi
Tonique Anti-Glaireux et Antl-Bllleux S

Prépara par PAUL GAGE, Ph»1 de I" Classe, Docteur en Médecine T
de to Faculté de Paru, SEUL PROPRIÉTAIRE DE CE MÊOICAMENT 

PARIS, ©, 13.\ie de G-renelle-St-Œermaln, ©, PARIS Ld

Une cxjelrienmdepiutde soixante années a démontré que VÉlixir 11
IVttiliié était d'une efficacité incontestable contre tes Maladie* du 11
Vote, de l'Estomac, le» Digestions difBclles, le» Fièvres I 
épidémiques, la Fièvre Jeune, le Choléra, le» Affection* fl 
goutteuse, et rhumatismales, le» Maladie» des Femmes, II 
des Entente et dan» toute» U» Maladies oongestives,

l Jt/.xrie de oril.lir prepare par PAUL OAOE «t un dea médlca- M 
monte les plus efficaces et les plus économiques comme tUXOATlT et ' ^ 
comme DBPUBATXT. il est surtout utile eux Médecins Ae campagne, aux 
Missionnaires, aux Families éloignées de* secourt médicaux et à la Classe ou- 
vnère.tt laquelle U épargne des frais considérables do medicaments.-Comme 
PURCATXP, 11 est tonique en môme temps que rafraîchissant, 11 n’exige pat 
une diète sén're et peut être adm t m I - trv a vec un égal succès à la plus tendre enfance 
comme à la plus extrôme vieillesse sans crainte d’aucune espèce d’accident.
Se létler ta Cestrstoçsns. - Exiler U TériUlli ÉLIXH * fl DILUÉ, *rtut to itmtiri PAOL flAfll 

et la Brochure ; Traité de l’Origine dea Glaires, lut chaîne leiUllli (toit être aeeeaya|*ee- 
D<p4t à Québec : D' Bd. MOK1N V C'\ l'har^^n Chimi.lé, SU, me

BT DAMS LK» PWBCIFAUtâ FHARMACIK» DU CANADA.

i PILULES PURGATIVES d'Eitralt d’blixir Tooip Anti-Glairenx do V 6DILLK!
C0nlene0t' SOOe 0n tonte* le*propriétés tonl-purgstlvee

CE CANADA. 19 Décembre 188S

Henri arracha six boutons de 
son habit, en lit tomber les p è- 
ces d’or, et dit au gardien :

—Pars et reviens vite.
Un moment après, il avait 

entre les mains une fenille hu
mide encore.

Les prisonniers se groupèrent 
autour d’Henri, et l’entourèrent | 
de telle sorte que, dans la crainte 
d'être étouffé, il dut monter sur
une chaise. • ■ • Hounlon. J’ai souffert

Alors d’une voix vibrante, Knr£1n7<Tdeen!lamm'lu‘re 
émue, le jeune comte donna lec- sept années et aucun* médecin* n’a 
ture des divers passages, raeon- semblé me fair du 
tant I s événements du dix ther- ’ ’ moment où je p:is ,|8UX bou.
midor. Dans Cette 8 !Uie journée teilles de vos Amers e Houblon, et à 
les deux Robespierre, Couthon, grande surpris.! je suis ausi-. bien aupur- 
Saint-Just, Henriot Dumas le S, ^
général uavalette, Lescot-rleu- Avec ce puissant et 
riot, maire. Pay en, aient de la fffosee remède:
Commune, le cordonnier S.mon
qui 8 était fait le bourreau de es obtenir en s’adressant moi, E. M. 
Louis XVII avaient été à leur Williams, :03 I6th Street,.Washington, 
tour traduits devant le tribunal ; D c 
révolutionnaire ; les juges qui, 
deux jours auparavant, signaient 
1-. sentence des victimes, avaient 
mis leur nom au bas de la sen
tence de vingt-deux misérables.
On annonçait de plus que le 
onze thermidor, soixante-dix au
tres condamnés expieraient leurs 
forfaits, et que le douze, un reli
quat de douze jurés ou membres 
de la Commune clorait la liste.
Le sentiment qui animait en ce 
moment tous les hommes, amis 
de Talien, qui venaient de s’em
parer du pouvoir, était si violent 
dans son besoin de châtiments, 
qu’il allait tomber sur la tête 
d. s coupables d’une façon fou
droyante.

Le tribunal révolutionnaire 
réorganisé par Barrère devait ju
ger ceux qui avaient été la honte 
de la France ; mais aiors on trou
va sur la liste des magistrats le 
nom de Fouquier-Tinville, l’hom
me qui s’éti it fait l’organe de 
toutes les haines, le misérable 
dont la voix avait crié au bour
reau de faire tomber le coupe
ret ; celui qui avait envoyé à la 
mort Marie-Antoinette, Mme 
Elizabeth, les Girondins ; qui 
plus tard fit guillotiner ses an
ciens amis politiques, Duchesne,
Camille Desmoulins et Robes
pierre. Il était seul, debout, 
dans sa robe sanglante, et quand 
on songeait à le traduire à la 
barre des criminels, pris à son 
tour de peur et tremblant devant 
l’échafand où il avait envoyé 
des victimes par milliers, il es
sayait de se présenter comme un 
être irresponsable, parlant au 
nom du peuple dont il avait 
reçu des ordres, et remplissant 
avec zèle les fonctions dont ses Pm 
concitoyens l’avaient investi.

Du reste la lâcheté de tons fut 
égale devant la mort ; Henriot 
tremblait de tous ses membres, 
le vice-président Cofîinhal qui 
fermait si brutalement la bouche 
aux assassins qui tentaient de se 
défendre, s’était caché pour 
échapper à la justice, et la faim 
le devait livrer à l’échafaud.

Le journal dont Henri de Ci- 
vray faisait la lecture était rem
pli de faits, de notes. Ne se con
tentant pas de raconter le passe, 
il taisait piévoir les événements 
qui allt ient suivre. La Terreur 
qui semblait s’être incarnée dans 
Robespierre venait de disparaî
tre avec lui, et devant les pri
sonniers, toutes les portes ne 
pouvaient manquer de s’onvrir.

Autour de la Conciergerie, le 
tumulte grandissait, le représen
tant Marie-Joseph de Chénier 
n’ayant pn sauver André, venait 
délivrer son frère Sauveur et le 
rendre à un père que le ietour 
de ce fils ne pourrait consoler de 
celui qu’il avait perdu.

Mme Roucher, iiulalie et Emi
le voulaient au moins retrouver 
ceux qui avaient passé avec l’au
teur des “ Mois " la suprême

«J’el Houttert "
De toutes les maladies imaginables 

pendant les trois dernières années. Notre 
Pharmacien T. J. An.ierson m’a renom- 

mandé les “ Amers de Houblon,"’
J’en ai consommé deux b mteillos 
.le suis complètement guéri et je recom

mande sincèrement les Amers de Houb.on 
à tout h monde J. D. Wa <£er, liuekner,

E. fi. LÀVEEBUâïPEtlILLSTOlT

LES VICTIMES MAGASIN GÉNEHAL DE
i Suite

Comment l’angoisse n'aurait- 
elle pas été portée à son comble. 
Les feuilles publiques ne parve
naient plus dans les prisons ; il 
était même interdit aux crieurs 
appelant l’attention des ache
teurs de numéros, en signalant 
quelques-uns des articles capa
bles d’exciter au plus haut inté
rêt, de s'approcher .d’une dis
tance de moins de trois cents 
pas. Des patrouilles, traver
sant sans repos les divers quar
tiers de la ville, la générale bat
tue partout, les cris d’nne foule 
se portant d'un point à un au
tre, curieuse, affolée, l’ordre 
donné aux prisonniers de ren
trer deux heures plus.tôt et de 
se coucher immédiatement ; les 
visites fréquentes faites dans les 
cours, dans les corridors, dans 
les jardins, au milieu des senti
nelles dont le nombre était 
doublé, les rondes faites dans 
les chambres et dans les salles 
par des gardiens le sabre au 
poing, l'ordre donné aux guiche
tiers de laisser les clefs sur les 
serrures, tout ^se réunissait 
pour faire croire à l’imminence 
d’un massacre.

Henriot se multipliait durant 
cette journée du 9 thermidor. 
Par trois fois il courut au Lux
embourg où la gendarmerie se 
trouvait casernée, et son énorme 
sabre en main, il avait menacé 
les prisonniers.

Crépin, administrateur de po
lice à la prison des Carmes, se 
tenait prêt avec des hommes ar
més, comme s’il attendait le 
signal de l’égorgement. Dans 
certaines prisons, la résignation 
des prisonniers eut reudu la 
tâche facile aux bourreaux ; tan
dis que dans quelques autres, les 
captifs soutenus par une vague 
•espérance de secours et de déli
vrance, avaient résolu de vendre 
chèrement leur vie. Au Plessis, 
il fut arrêté entre les prisonniers 
qu’au premier soupçon de dan
ger chacun s’armerait à la hâte, 
démontant les bois de lits pour 
en faire des massues. Les hom
mes, après avoir mis en sûroté 
les femmes et les enfants, garan
tis par une muraille de matelas, 
broieraient la tête des premiers 
égorgeurs qui se présenteraient

Tandis que les prisonniers 
étaient en proie à ces angoisses, 
les événements se succédaient 
dans Paris avec une rapidité si 
terrifiante, qu’elle serait impos
sible à expliquer à quiconque 
n’y voudrait pas voir la main 
vengeresse de Dieu

FERROTOEEI i
iUMTIB Mo. Vous trouverez chez moi tout c 

qu'il faut dans» cette ligueJe vous adresse ces quo.quee ‘lignes 
comme

Gage de reconnaissance pour vos 
\mers de

CERTIFICATS Outils, uous, ( âble, t haine,
S to.

Peinîurgs, Huiles, Vernis, Vitres, ifek
/

ue d’opérer des 
2’est incontesta- 
remède connu 

ute des cheveux
Etc.

Connupar <e 
meut complet der.

QU inc aille:.!. .
69 & 7. Ru W; J IM

par 1rs certifi-

29 janvier 1884.

pharmacien, 601 
: (ouesti Montréal.

mcces

Tapis, Tuois, Etc
MAISON DE TAPISix abondamment v 

semblait pouvoir 
j’avais esseyé les 
ut s les prépara- 
îdre bon résultat.
>n peut le devenir

ation ’essayai la 
>ite a arrêté com- 
la seconde, mes 

- à repousser et 
wtes, j’avais une 
luparavant. C’est 
)uvoir vous don;
3 reconnaissance, 

qui auraient le 
cheveux de se

3RRT Larosk, * 
re-Dame ouest, 
Montréal.

is d’Alfr .-d,
Lé de Prescott, 
lue la pommade 
cheveux sur ma 
arante-trois ans.

D’OTTAWA.
Je considère que votre emede est le 

meilleur qui existe pour l’indigestion, les 
maladies de rognons,

Et la débilité des ntrJ, J’arrive
Du sud en quête de santé et je trouve 

que nos Amers m’ont fait plus de
Bien !
Que toute autre choee ;
Il y a un mois j’étais extrêmement
Maigre ! ! I
Et presqu’incapable de marcher. Main 

tenant je
Gagne des forces, et
De l’embompointe.
Il se jiasse à peine un jour sans que je 

reçoive des compliments les sur progrès 
apparents de ma santé et ils sont dûs aux 
Amers de Houblon 1.1- Wicklillo Jackson, 

Wilmington, Del.
flêÈTLes bouteilles qui ne portent pas 

une étiquette n anche marjuée d’une 
touffe verte de Houblon sont de la contre
façon. Rejetez tous les remèdes sans va
leur, empoisonnés, qui s’olfrent sous 
nom de “ Houblon ” ou " Houblons ”

R A s grand assortiment, les mell 
' rs, et 1 s plus bas prix en 

fait de

, . rclarîs, Rideaux,
Cormclie*, Poles, fjnriilliiie» 

et Meuble- «le tome sorte,

MAISON OÊ TAPIS D'OTTAWA
14N Hue MMKKN.

SHOOLBRED et Gie.
Ottawa, 17 Déc 1883

::

I h a
É» -zule

mOLKTTB,
Cultivateur.

W
KIDNEY-WPRT4 janvier 1884

n
REMEDE INFAILLIBLE

----- POUR------
LES MALADIES DES BOtiNOAS 

LES AFFECTIONS lîli FOIE 
La CONSTIPATION, les IIEMOB- 

RIIOIDES et les MALADIES 
DU SANG

Policies de Condition d'Alexanderm'envoyer 6 ou 
'en ai fait usage 
été tel que mes 

rès épais. Plu- 
i que cette pom
melle chevelure, 
e"ce. Je vous 
lificat en faveur

1MICI.JKS POl'H le** Ül»
BT AUI RKS

«KBI6INBS C K L E 1$ H K >
POUR LK8

ClxevaxxjB
-C» STRATTON. 

Coins des rues Dalhousie d Sainl-Patnck 
\ VIS.—Les médecines ci-dessus, cèle 
•A bres dans tout le Canada pourleui 

efficacité, ne se trouvent que chez M. I 
STRATTON. Jo mets donc le j-ublic ei 
garde contre les contrefaçons.

T. ALEXANDER

Agbnt a OttawaLe* Médecin* reconnaissent eon 
cfficaritr.

pu té de Kent. “Le 14 Kidney Wert ” est le remède le plus 
efficace dont j’aie jamais fait tirage.”

Dr P. C. Ballon. Monclnn, Vt. 
“ On peut toujours compter sur l'effioaoitfl 

du Kidney Wort ”15 mars 1884 
ix ans mes che- 
) et après que 
mmate VALE- 
ux ont ctssé de

Dr R. N. Clark, So. Hero, Vt. 
“ IjO “Kidney Wort” a guéri ma femme 

qui était malade depuis deux ans.”
Dr C M Summerlin, Sun Hill, Ga

DANS DES MILLIERS DE CAS
N. B.-On 

niable chez 
GOODALL à FILS, 
et DAGLISH k FRERE

peut aussi obtenir l’article vé 
v LAPORTE, rue Rideau;

rue Wellington ; 
Queen, ouest

il a opéré des cures, lorsque tous les autre* 
remèdes avaient échoué- C'e.-i un remède 
qui n’est pas irritant, mais efficace, done 
l'effet e*t *nr vt qui ne nuit jamais à la 
santé, dan

ographe,
s aucun cas.
purifie le *nn*, fortifie et 

donne une nouvelle vie à tous les or
ganes importants du corps huun-in. Il réta
blit le fonctionnement normal tes rognons, 
débarrasse le foie de toutes maladies et règle 
les intestins. De cette manière, le système 
est débarrassé des maladies les plus dange
reuses.

janvier 1883

a m’a été très 
e mes cheveux, 
rtie chauve des 
clairs. Je dois 
nployé qu’une 
gé de soixante-

V Pour lee meilleures ferronneries à bon ma: 
ché, allez chezdre.x, $1, sous forme liquide ou en ,iou 

En vente chez tous les pharmaciens.
On envoi le remède en poudre par la malle. 

, RICHARDSON A Cle, Burlington, il
üIcDOVGALL & CUZNEe

Le us ancien magasin de ce genre è 
, établi en 1850, à l’enseigne de 1»

GROSSE TAUltlERE,
flue ' ssex, et coin de la rue Duke,

<11 AE DI ERES. OTTAWA,
Et à MATTAWA, P.Q

X. Bougib. WELLS
U lia

KIDNEY-WORT23 déc. 1882.
• la présente ce

>vingt-un, par 
tudes plus ou 
ietit à petit de- 
s semaines, je 
1u sommet de 
t mon malheur 
a deux boites 
ar lui et appe-

i, je le dis, je» 
l'avoue, je la. 

core plus dou- 
r de ravoir ma 
sai de La Va- 
iurprjse, après 

■ voir 'comme 
couvrir1 toute 

i. Je redoublaf 
ce et de ponc- 
j’avais, sinon 

"tie ma ch

XaVI
SAUVÉS!

Un mouvement dont rien ne 
saurait donner l’idée grandissait 
dans Paris, surtout aux abords 
des prisons. Léo hommes, les 
femmes, les enfants escaladaient 
les toits, se mettaient aux fenê
tres des mansardes ; la moindre

KIDNEY-WORT MCDOUGALL & CUZNER
n31 octobre 1883.

MERVEILLECSEslottrddfli
DES * _

Maladies des Rognons ')
ET j

Des Affections du Foie
Parce qu’il agit à la fols sur le ? OIE, lee 

INTESTINS et lea ROGNON:,

L’ORtiAiMStll (!■ UIIO.U n t
Est l’œuvre -a plus compl. xe du créatou 
et quand ce meranûme si compliqué, et 
artisteaient fait, est dérangé par la mala 
die, on doit rechercher le moyen le plu; 
efficace, et ce secours doit être demain! 
lux plus ex|)êrimentés, car le corps huma 
est quelque chose de trop précieux pou 
être négligé. Alors s'élève la question 
“ Quel médecin employer ?”

Le Dr Oscar Jubannksskn, de l'Univei 
sité de Berlin, Allemagne, a fait une étud 
de toute sa tie, du systê 
genileurinaire

SES H EM K DES GUE1HSSENT 
Toute Débilité on dérangement du systèmi 
,-crveux, y compris la Spermathroée, lio 
ur'iéc, là Sphiiie, la Klriclure el I Impor

tance, etc,, etc.
(’AKliEQUE 

abusé par les ClI a IILATANS qui préten 
datent guérir cette classe de maladie, 
n’hésitez pas à essayer de la méthode du 
Dr Joiïanrrsskn, avant que celte malade 
devienne chroniaue et Incurable.

ouverture ayant jour sur une 
cour de prison se trouvait prise 
d’assaut. De loin, de haut, par 
des cris, des signes, des bande- 
rolles couvertes de phrases cour 
tes, mais significatives, on ap
prenait aux prisonniers les chan
gements survenus. L’échafaud 
restait debout, mais seulement 
pour les fauteurs de la tyrannie, 
les septembriseurs, les séides dn 
sinistre triumvirat qui avait cou
vert la France de sang et de 
boue. Les crienrs de journaux 
annonçaient la grande nouvelle, 
dessinateurs et graveurs .e met
taient à l’œuvre pour représenter 
l’extermination des oppresseurs 
de la France. A la Conciergerie 
où les prisonniers semblaient 
courir le plus de dangers, en 
raison de la proximité dn palais 
de justice qui jetait à l’échafaud 
ceux que l’on avait traduits à la 
barre, les espérances données 
même par les gardiens trouvaient 
difficilement crédit.

Henri de Civrav qui avait eu 
l’adresse de conserver 
lonis, en les cachant 
boutons de son habit, supplia le 
geôlier de lui procurer un jour
nal.

Parce qu’il débarrarae le fyst&mo des hu- 
eurs viciées qui produisent des maladies dos 

rognons et des voies urinaires, des maladies 
bilieuses, la jaunisse, la constipation, les hé- 
morrhoïdes, le rhumatisme, la név:algie, les 
affections nerveuses et toutes les maladies 
auxquelles les femmes sont sujettes.
Jjm~OECl EST BIEN DÉMONTRÉ«Wg.

IL GUÉRIT INFAILLIBLEMENT 
NSTIPATION, lea HEMOR- 
RHOIDES et le RHUMATISME 

En faisant fonctionner librement tous les 
organes,

PURIFIANT AUSSI LE SANG
et donnant au système sa vigueur normale 

pour chasser la maladie.
DE CAS 

alndies ont été sou
de temps

BADIC A L EM EST GEF.RIS.

i me nerveux

tance de cause 
ux qui comme 
perdre leurs 
meilleure de 

èria.
Champagne.

la co

vous avez été trompé e

S LLIERSDE MU
.s dles plus graves de 

lagés et.obre 1883, 
ir perdu cora- 
-leux ans, j’ui 
'ossibles niais 
mnonca de la 
is la curiosité

X. $1, sous forme liquide ou en poudre. 
En vente ches tous les pharmacicus.

On envoi lo remède en poudre par la malle. 
Wells, Richardson & Cle., Burlington, Vt. 

Envoyez un timbre et vous recevrez un 
Almanach pour 1884.

Pal m. ORATIS-Wf
On enverra par la malle un traité pré 

oieux du système du Dr Johannessen par 
(alternent cacheté a toute personne soul 
frant de cette maladie, pourv.i qu’elL 
s’adresse à son seul ag- nt aulorisé, au 
Etats-Unis ou au Canada

HENRY VOGELKR.
49, South Street, New-\ork

Divers symptômes compliqués sont irai 
par les prescriptions epeuiai-;» «lu duc 
r Johannessen d'apres l'avis d’un mé 

decin dûment qualiüé.
Toute correspondance contidencielle 

toute réponse est envoyée frais de poste

z MM. Lavio- 
ik, rue Notre- 
lui-mém- qui 
attester que 
mois—com-- 

is servi d’une' 
>ur me rendre» 
un peu plu» 
ix étant plus- 
naissent sont 
isultat.
He delà Gôtty 
ireux de don- 
i que je viens- 
idront seren- 
icat de moi»
) et en recon
atte merveil-

veillée, et nourrir leur douleur 
de ces cruels et impérissables 
touvetiirs

KIDNEY-WORT

CLLB HOUSE•A sutura

Ancien Poete.de ;P. O’MEARA

20 22 ET 24. RUE GEORGESi vous craignez de devenir con 
somptif à cause de votre dyspepsie, 
et de votre manque d'appétit, ou en 
;ore si vous redoutez le cholére 
jarce que votre estomac et vos in
testins sont souvent dérangés, ser 
vez vous sans hésiter des Amers 
Canadiens du Dr N. Lecerte, les
quels sont le plus sûr rophyiacti 
que ou préventif de ces redoutables 
maladies.

30 cts la bouteille.

quelques 
dans les Cet e maison a été reparée, décorée et 

meublée à neuf, avec toutes lee

A léllorations Modernes
84 lan

l'ont ervatoire de ,
333 PUE SUSSEX.

JULES HAEMERS,
» Des avantages spéciaux sont offerte atu 

artistes de théâtre.
La buvette est toujours pourvue dee mail 

leurs marques de
Tins, Liqueurs «t Cigares.

—Ce sera cher, répondit celui- 

—Combien.
—Cinq louis, et je ne veux pas 

d'assignats.

ci. Elève du Conservatoire de Paris et 
Professeur de Piano au Collège u’Ottawa.

Pris modérée poor commençant*.
13 octobre 1885—la.

ts Dams.

T. P. O’CONNOR, Prop.tnaeieüÿ 
, boite IU O ttawa,2 sept 1884
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vice president ; M. C. Hart, 2iid 
vice-president ; M. Buwell, C. Ly
man, trésoriers ; XI. .1. H. Howe, 
secrétaire.

Coinilé do réaie : MM. H. Mott, 
,1. B. McLchlan et U. English.

L’HON. P. A. LANDRY LE MONDE ET LA VILLE L’endroit pour acheter desCETTE HISTOIRE DE 85,000 ABOI

L’honorable P. A. Landry, député 
de Kent, Nouvelle-Eco-se, ayant 
refusé de donner son adhésion au 
soi-disant parti national, les truche
ments de la nouvelle école politi 
line. I.n Presse, l.a Patrie, VEtendard 
et autres feuilles ejusdem farinae 
l’ont natuiel’ement attaqué et 
insulté.

Voici comment le Moniteur Aca 
dien leur répond :

La Presse de Montréal et quel
ques antres journaux canadiens 
irodiguenl l’injure à l’honorable 
>. A. Landry pour l’attitude qu’il 

a crise contre l’agitation qui se fait 
dans la province de Québec au 
sujet de l’exécution de Riel. On 
lui jette eu pleine ligure les épi
thètes de “ renégat,” •* traître,’’ 
" ingrat” et on l’accuse d’encenser 
le pouvoir qui nomme les juges.

On attribue sa conduite à la vé
nalité, à l’intérêt personnel, à l’es
poir d’être favorisé du gouverne
ment.

Dans l’état d’esprit où se trouve 
la masse des Ca .adieus français 
depuis l’exécution de Régina, nous 
savons que les jugements portés 
ne sont pas tous marqués au coin 
de la plus stricte impartialité ni 
même de la justice, mais il y a des 
écarts de langage qui ne peuvent 
guère s’expliquer aux yeux de 
ceux-là même qui croient à l’op 
portunité du mouvement national, 
dont la Presse est l’un des grands 
leviers dans le district de Montréal

M. Landry serait juge aujour
d’hui s’il l’avait voulu l’hiver der
nier. Il a eu le courage et le dé- 
si ltéressement de refouler les as
pirations qu’on prête à tout avocat 
pour rester à son poste de député, 
et ce au vu et su de tout le monde 
politique à Ottawa. La Presse n’est 
n’est donc pas justifiable de tenir 
le langage infamant qu’elle adresse 
à M. Landry, et nous comptons sur 
l’esprit d’équité du confrère pour 
rétracter ses injures envers l’un 
des chefs les plus accrédités de 
l’élément français dans la eonfédé 
ration canadienne.

Il y aura lundi, à 2.30 heures 
bureau du Canada,Ce n’est aujourd’hui un mystère 

pour personne, que 
leurs dupes veulent taire de M. 
Blake le chef de ce qu’ils appellent 
le “ parti national," et qu’ils le 
posent même en vengeur de la 
mort de Riel.

Nous avons déjà fait remarquer, 
à ce s ijet, que cet homme n’a pas 
toujours eu pour le supplicié de 
Régina les sympathies qu’un 
peuple pense ; qu’il offrait môme, 
en 1872, $5,000 à quiconque livre
rait à la justice la tête de celui qu’il 
qualifiait, à cette époque, de meur 
trier de Scott.

Voici des documents qui établis
sent l’exactitude de ces assertions. Le 
premier est extrait de Ihe Ontario 
Gazette de 1872, et se lit comme 
suit :

P. W. Howland, province d’On
tario.

Victoria, par la grâce de Dieu, 
Reine du Royaume-Uni, de la 
Grande Bretagne et d’Irlande, dé
fenseur de la foi, etc., etc

A tous ceux que ces présentes 
concerneront, salut !

PROCLAMATION

p m., au
assemblée des directeurs ae la So 
ciété de Publicité d’Ottawa.

les rouges et
Pour six mois..

1
Pour Quatre mMM. Slattery et Hanrahan frères 

exibent ces jours ci, dans les rues 
d’Ottawa, de superbes animaux de 
boucherie, achetés a l’occasion de 
la fête de Noël, qui tombe vendredi 
prochain.

Une vingtaine de citoyens se sont 
fait admettre membre*, du “ Cercle 
Lafontaine” jeudi soir. Il a été ré
solu qu’à l’avenir les séances au
ront lieu le vendredi de chaque 
semaine.

8 lbs de thé Japon pour $1.00. N» 
A. Savard, rue Dalhousie.

Huîtres a très bon marche, 
veinant a’être reçues chez Mc- 
Donell et Fitzi'iunions, 121 
rue Rideau.

Comme nous l’avons déjà annon
cé, il y aura uemain grande fête 
religieuse à la Ppinte Gatmeaj. 
Le soir, une représentation drama
tique et rnu.-iicale sera donnée par 
les élèves du collège St Joseph.

A l’assemblée d’hier soir, il a été 
résolu de ne j as avoir de carnaval 
à Ottawa cet hiver. Celte décision 
est excellente. Nos félicitations à 
qui de droit !

M. N. A. Savard vient d’être 
nommé agent de 'a ..ouvelle 
compagnie de vins Canadiens de 
S te Anne de la Pérade. Ce vin est 
reconnu comme étant des plus purs 
et d’une qualité nutritive sans éga
le pour les malades et les convales
cents. Détaillé à $1.40 le gallon, 
d’ici au jour de l’an seulement.

EST À L'ANTIQUE ET RENOMMÉ MAGASIN 44

2.01-
Du Nouvelliste :
Depuis sa méoavanture du Châ- 

Ricner, l’armée du Salut alias Kdlllon Iteau-
le parti national n’a pas songé à 
faire d’autres périgrinations.

Elle se repose sur ses lauriers !

Pour l'année...On y trouve ce qu’il y a de mieux en fait de Marchandises. 
Comme les Fêtes approchent, je donnerai jusqu’au 1er Janvier

vain

IJN SUPERBE PRESENT !M. de Moliuari vient de publier 
en volume ses lettres au Journal des 
Débats sur la dernière excursion 
qu’il a faite lans noire pays.

L’ouvrage est intitulé : >• Au 
Canada et aux Mon’agnes Rocheu
ses."

unis U
------ : A QUICONQUE ACHÈTERA :-------

5 lbs de mon Célèbre Thé de 45 cts LE i
Toutes les Marchandises sont garanties pures de tout alliage, 

et vendues iLe Free Press de Manitoba, or 
gane des libéraux, injurie grossiè
rement Mgr Taché, à propos de la 
dernière lettre de S.i Grandeur, sur 
les affaires du Nord Ouest. Il pré
tend que cette lettre est une injure 
à l’admistration Mackenzie.

Il y a eu rencontre à l’épée, mer
credi dernier, entre deux jouriia 
li«tes français, Aurélien Scholl, de 
Y Echo de Paris, et Georges La- 
bruyère, du Cri du Peuple. A la 
troisième passe*, Scholl a blessé son 
adversaire au bras, et l’honneur a 
été déclaré satifait.

Ainsi se fait le rapiéçage des 
honneurs outragés, au beau pays 
de Fiance.

Ottawr. et I

A BON MARCHE VIVE 1

WElendar* 
d'expression 
condamner 
Macdonald, 
fanatique, 
un lien c 
feuille de 
lui refuser 
l’autre, d'êt: 
d’espril et 
quelconque 
dien ne du ri 
res années.

En face 
bile rageu 
d’injures, li 
surpris et 
n’y a pas 
l'Etendard i 
de l’admira 
l’adresse d 
boue mail 
écoute plut

Une Visite, s’il vous plaît
2STo. lOl RUE RIDEAU.

A l’enseigne du Drapeau Blanc.

J. B. C. DUNN. Il
Adam Crooks, 

Procureur-Général, j
Attendu que Thomas Scott, rési 

dant ci-devant en cette province et 
qui a depuis émigré au Nord-Ouest 
a été, au mois de mars, A. D. 1870, 

llement tué près de Fort Gar

)

PUJiUES kü’AUTHUCHES 
Frisées, Nettoyées et Teintes

DANS LBScrue
Dernières Couleurs et Goûts

Et attendu qu’aucune mesure n’a 
été piise poua arrêter les meurtries 
du dit Thomas Scott ;

A “ces causes,” ,a somme de 
cinq mille dollars sera payée par la 
province d’Ontario, comme récom 
pense à telle personne ou telles 
personnes qui aidera à amener les 
dits meurtriers ou quelqu’un d’en
tre eux, devant une cour quelcon
que ayant juridiction compétente, 
pour y subir son procès pour meur- 
tv • ; et dans le cas où plus d’une 
j. i >onne aurait droit à une pan 
de la récompense, cette somme 
serait répartie d’une façon équita

h très bon marche.Huître* 
venant d’etre reçue# chez Mc 
Donell et Filzimuion#» 121 
rue Rideau.

DK LA SAISON

En fïu Jour Après l’Ordre l)onué 

VIEUX CREPE REMIS A NTEUI*

Par une sigulière coin ci lence,les 
trois vaisseaux de guerre qui re
viennent, à l’heure qu'il est, de la 
Chine en France,portent chacun un 
nom canadien.

Ce sont : le cuirassé La Galisson- 
nière, portant le pavillon de l’ami 
ral Lespess, les deux croiseurs 
Champlain et Vaudreuil.

Le Montcalm stationne actuelle
ment dans les eaux du Levant.

Les propriétés de la Diphthérine 
du Dr N. Lacerte sont inapréciables 
pour toutes les maladies de la 
gorge, des bronches et des pou
mons.

Coutellier
TEINTURIER PARISIEN

XTO- 15, HUB, ELGIN, OTTAWA
(Près de la rue Sparks.)Nous prions 110= lecteurs de ne 

pas oublier de se vendre en foule 
au concert de demain soir au Théâ
tre Royal. Il s’agit de venir en 
aide aux pauvres; or, à la veille de 
Noël et du Nouvel An, personne 11e 
voudra refuser de payer l’obole de 
la chanté chrétienne, en faveur des 
déshérités de la fortune, de ceux qui 
souffrent de la faim et du froid. 
Qu’il y ait donc salle comble.

13 mars, ’85

La Srtrucine—La sprucine comme 
remède pour la toux 11’a pas d’égale. 
Elle est entièrement différente 
d’aucune a ure espèce de composée 
de gomme d’épinette, que l’on vante 
tant aujourd’hui. Ne vous trompez 
pas eu demandant la sprucine, élit 
est mise en bouteilles rondes, ei 
chaque étiquette, circulaire et en
veloppe porte la marque de com
merce.

E11 vente chez H. F. MacCarty et 
G. O. Dacier, Ottawa.

Judicial Sale of Ulaable 
City Property PluHCur 

•clament éi 
nous, coul 
nousJonn 
démonstra' 
John. No 
tiles à ce de 
Mais is p

LES FAITS DU JOUR Re Parent, Grou’x vs Ricard.
Pursuant to an order of the Chancery 

Division of the High Court of Justice for 
'intario, made in the matter of the estate 
of Jean-Baptigie Parent, and bearing date 
the 26 h day of October, 1885, there will 
be sold by and with the approbation of 
W M. Matheson, Esq., Master at Ottawa, 
at his oflice, in the Court House, in the 
City of Ottawa, a the hour of twelve

ble.
En foi de quoi nous avons fait 

rendre nos présentes lettres paten
tes, et à icelles fait appos; r le 
Grand Sceau de notre dite Province 
d’Ontario ; témoin l’honorable 
William Pierce Howland, Compa
gnon du Très-Honorable Ordre du 
Bain, lieutenant-gouverneur de no 
tre province d’Ontario ;

A notre Hôtel du Gouvernement, 
en notie cité de Toronto, dans notre 
dite province d’Ontario, ce neu
vième jour de mars, dans l’année 
de Notre Seigneur mil huit cent 
soixante et douze et de notre règne 
le trente-cinquièm ?.

Par ord re.

SIR JOHN MACDONALD11 y a eu 233 faillites aux Etats- 
Unis la semaine dernière et 22 au 
Canada.

Un correspondant du Globe de 
Toronto écrit que le premier mi 
nistre a déclaré à un reporter :

“ Il se peut que je sois au Canada 
à Noël, mais si la chose est possi
ble, je resterai ici jusqu’au 1er 
janvier. 11 me faudra, dans tous 
les cas, être de retour au com
mencement du mois prochain, vu 
que le parlement se réunira à Ot 
tawa vers la fin de janvier.”

Le premier ministre a dit aussi 
qu’il profi ait de son voyage en 
Angleterre pour s’occuper de deux 
questions qui intéressent viveme. t 
le Canada, celles des pêcheries et 
d’un traité de réciprocité avec h s 
Etats Unis.

Il v avait foule au Théâtre Royal 
hier soir et cette après-midi. Le 
succès de “ Rosedale ” grandit de 
jour en jour, et ceux qui n’jnt pas 
encore entendu M. Gilmour et ses 
sociétaires dar.s cette pièce émou
vante feraient bien de ne pas man 
quer la représentât-on de ce soir.

La semaine prochaine, on va 
jouer la célèbre pantomime 
“ Humpty-Dumpty ” et le public 
d’Ottawa se fera un joyeux devoir 
d’aller entendre l’inimitable comi 
que M. A. D nier dans son rôle de 
clown.

M. Gilmour a engagé pour la 
emaine de Noël plusieurs célèbres 

artistes des Etats-Unis, entr’autres 
Mlle Rinaldi, vocaliste très-dintm- 
guée, les frères Gorman, si a van 

à Ottawa.
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de c

Les honorables MM. Carling et 
White sont arrivés à Ottawa, re
tour de Toronto.

o’clock noon, on TUESDAY, the 22nd 
day of December, A. D., 1885, that certain 
Ordnance leasehold, parcel or tract of 
land, known as the We t Thirty .Keel of 
Lot Number Eight, on the South side of 
Church street, in the City of Ottawa,

On said pi emises is erected a two-story 
brick house, with ‘hedi and outhouses.

The said lands shall be sold subject to 
the conditions of the lease thereof, from 
the pr ncipal officers of Her Majesty’s 
Ordnance, and an annual rent of $7.20 
accruing after the 30ih day of April, 1885, 
and to taxes and water rates accruing 
due after the 31st December, 1885.

The said lands will be sold subject to a 
reserved bid fixed by the Master.

Terms of sale : One-tenth of Ihe pur
chase moneys to he paid to the Vendor’s 
Sjlicitors at the time of sale, «nd the re
mainder thereof is to be paid into Court 
w.thin one month thereafter to the credit 
ef this cause

The purchaser is to prepare the convey
ance at his own expei ses, and all expen
ses connected with the investigation ot 
title are to be borne by the purchaser.

In all other respects the conditions of 
rale shall be the standing conditions of 
sale of the said Court.

For further particulars apply to L. A. 
Olivier, Esq.. Messrs. M Intyre & Lewis, 
and Messrs Walker & McLean, Solicitors 
at Ottawa, and to John Hoskin, Q. G. 
Toronto.

Dated the 10th day cf December 1885.
W. M. MATHESON, 

Master at Ottawa.

CLUB DE RAttUÏTto
LE CANADIEN,”

D’OTTAWA.

Le juge R. Livingstone, du comté 
de Norfolk, vient d’être promu au 
banc de la Cour Maritime d’Onta

leur 
cher, qui 
principes 
aux pieds 
pleau, l’ii 
plus véne 
déguisé e 
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crire à cl 
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rio.

Excursion â Valleyfield, P.(|1,’honorable M. Cbapleau est par
ti pour Montréal. Il ne sera de 
retour probalement que mardi pro 
chain.

Peter Gow, 
Secrétaire

Et plus tard, au cours de la ses 
siou de 1873, M. le "Dr Brown, se 
préparant à donner la chasse aux 
Métis, télégraphiait au gouverne
ment d’Ontario :

Par le Chemin de Fer Canada 
Atlantique,

MERCREjL 6 Janv. 1886
QU’ON Y AILLE EN FOULELe moulin à farine de Hunley et 

Dight, à Lucan, Ont., a été la proie 
des flammes hier. Un évalue les 
pertes à 8500.

Billets de retour • - $1.5»tageusement connus
Les services de M. et Mlle Steven

son ont aussi été retenus.
Qu’on se dise tout ce a et qu’il y 

ait salle comble chaque soir.

Nos lecteurs voudrons bien se 
rappeler que 
le 20 courant, il y aura à l’Institut 
Canadien, une soirée musicale et 
dramatique, organisée par la 
société St Vincent de Paul pour 
venir au secours de nos pauvres, 
dont les besoins sont si pressants à 
cette saison rigoureuse de l’année. 
M. Gilmour, avec une bc lé de 
cœur qui l’honore, a non-seulement 
offert gratuitement l’usage de sa 
salle pour cette soirée, mais il a 
bien voulu aussi prendre à sa 
charge toute la dépense du lumi 
naire et du chauffage, comme sa 
part de contribution à celle oeuvre 
charitable.

MM. I.abelle et Desrivières redi- 
l’opérette jouée à l’Institut 

iors de l’inauguration des cours du 
Cercle des Familles, laquelle a 
littéralement enlevé l’auditoire ; 
sans compter que la parti 
cert fera comme à l’ordinaire la 
joie des dilettantes.

Donc, dimanche soir pour une 
modique somme, chacun aura une 

lioimeile de s’amuser

demain soir,
D'part à 8 hrs. a.m. Retour Jeudi, 

le 7, à 8 hrs. p.m.
eàrBillets en vente cher. MM. Ga

gné & Cie., 277 rue Wellington.

“ Quelle somme sera pavee pour 
lu livraison de Riel à Toronto? 
Répondez de suite.”

M. Blake répondit sous sa signa
ture :

Les recettes du Pacifique, du 7 
au 14 décembre courant, ont été de 
8150,000 contre 8107,000 durant la 
période correspondante en 1884.

M. Domville, ancien député de 
Kmg, N. B, se présente contre 
l’honoiable M. Foster, le nouveau 
ministre de la Marine et des Pê
cheries. *
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Huîtres a très bon marche, 
venant d’etre reçue# chez Mc- 
Donell et Fitzi'nimous, 121 
rue Rideau.

“ Cinq mille piastres seront 
payées aux personnes qui amène
ront devant la justice, pour leur 
faire subir leur procès, nu ou plu
sieurs des meurtriers de Scott.’

Ce sont ici des faits indéniables 
et de la plus haute signification. 
Cependant La Presse, L'Electeury 
L'Etendard, La Pairie n’ont pas en
core su trouver un mot pour stig
matiser cet ignoble trafic. 11 serait 
bon pourtant d’avoir leur opinion à 
ce sujet.

9
Importateur et manufacturier de

Chapeaux, Casques, 
Mitaines, Capots

en Fourrui es, Etc.

On demanîle30 lille» »n mit- 
gHHln • « chiffon». Ko. 857 rue 

Bon, gage».
Alex.

Oumberlun».
Emploi permanent.
Bakou, gerant.

Encore une fois, l’éclair s’allume 
et le Ciel va tonner, pour éclaircir 
notre horizon parses bienfaits.

Seigneur que votre bonté est 
grande, en daignant si bien nous 
protéger ; toujours de vos enfants 

e au con- vo is vous faites bien comprendre, 
surtout à l’heure du danger.-

Montres, joncs de mariage et 
bijoux de tous genres et à bas prix. 
Chaque article est garanti tel qu’on 
le représente, sinon l’argent sera 
remis Chez H. Novez, rue Rideau, 
No 30.

L. A. OLIVIER, 
Vendor's Solicitor.

DIPHTlifilUNELa Minerve nous est arrivée au
jourd’hui avec un numéro de 1 - 
pages. C’est ici, croyons-nous, un 
fait inouï dans l’histoire du journa 
lisme canadien-français.

Des avantages extraordinaires sont ac
tuellement offerts aux Dames qui désire
raient se procurer des

ront ASTI-DIPBHTIIERUUUK
Spécifique contre la Diphthérie et 

autres maux de gorge 
Rien n’est meilleur pour guérir la con

somption ou à sa première période, la 
bronchite aiguë et chronique et les 

rhumes,

BORDU ES EN PEAUX
DE DIVERSES ESPECES, 

MANTEAUX EN SOIE
DOUBLÉS EN FOURRURE, 

COLLERETTES. ETC.
I 8 s Rue Rideau.

Ltî Reine a accordé à sir John 
Macdonald les franchises de la 
“Compagnie Anglaise” (English 
Company) en reconnaissance des 
services qu’il a rendus au Canada.

Sur proi>osition du marquis de 
Lome, M. Stewart, de la société 
Royale du Canada, a été nommé 
membre de la société Royale de 
Géographie de Londres, Angleterre.

Le tableau comparé du mouve
ment dans le port de Québec en
1884 et 1885 prouve que la marine 
allemande s’empare graduellement 
du trafic sur le St Laurent. En
1885 si r 580 bâtiments qui ont 
visité ce port 245 étaient norvé
giens.

LA DIPHTHBRIE VAINCUE!
Aux ravages de celle maladie terriole 

et réputée incurable, ou a trouvé un reme- 
de qui n’a jamais failli. L’expérience de 
plus de dix annnées de succès constants, 
et des centaines de certificats adressés à 
l'iuveuteur par des personnes notables 
et dignes de foi attestent l'eflic cité vrai
ment étonnant de ce remède.

Préparé par le

occasion excep 
tout en faisant la charité. Qu’on y 
aille en foule. L'ALMANACH Oil PURGATOIRE OU 

ANNUAIREOn a besoin immédiatement dv 
1000 personnes pour acheter notre 
célèbre thé du Japon, 8 lbs. pour 
81 chez N. A. Savard, rue Dalhoii

; De l’œuvre des âmes du Purgatoire vient 
de paraître. 11 est toujours irôs-intéres- 
sani, et ou le lira avec beaucoup de plai
sir et un grand profit. Nous le recom
mandons à tout le monde. On le trou
vera chez L. A. St Louis, 1527 rue Notre- 
Dame. Il contient 80 pag s et ne se vend 
que 5 cents tin voici le sommaire :

Excellence de la dévotion aux âmes du 
Purgatoires—Que votre volonté soit faite 
dans le ciel et sur la terre et dans le Pur
gatoire—Fondation de messes—Lettres de 
France—La messe du missionnaire—Trai
té de l'amcur de Dieu 
Salles— Los amis partie 
—Lettres et petits traits concernant Vœu 
vre—Les sentences d’or. Qn peut aussi 
se le procurer à Ottawa chez M. Eugène 
Tôt u, No. 83 ruç Waller.

M. DE CAbSAGNAC ET LE 
PAYS.

DR N. LACERTE,
LEVIS, P. Q.

sic.M. de Loqueyssie, ancien député 
jéromisle, devenu propriétaire du 
Pays depuis la mort de V. GiDiat, 
vient d’écrire à M. de Cassagnac, lui 
déclarant qu’il est obligé de se pri
ver de ses services. A la suite de 
cette lettre, toute ta rédaction a ex 
primé l’intention de suivre son chef 
dans sa retraite.

C’est M. Robert Mitchell, le can
didat malheureux aux dernières 
élections, qui prend la diieclion du 
journal.

Madame Thomas Byfleld
née DUMOUCHEL,

147 Rue Sparks Ottawa.
COUR DE POLICE Prix : 50 cts. la bouteille. En vente ohee 

les pharmaei
EN DEPOT CHEZ

ELZEAR A LABIE,
71 Rue Bolton, Ottawa,

L’eassen blée annuelle de la So
ciété des Antiquaires et des Numis
mates Canadiens, a eu lieu avant- 
hier soir à Montréal chez M. le juge 
Baby. LY lection des officiers a 
donné le résultat suivant :

L’honorable juge Baby, prési- 
| drut ; M Kilward Murphy, 1er

(Présidence du juge O'Oara)
Un hôtelier, pour assaut sur la personne 

Ottawa 19 décembre.
de J. B. Cuvillon, $3 d'amende et 82 de

Joséphine Bush, pour tenir une maison 
de prostitution, acquittée.

L. aulne, ivresse, acquitté.
R. Richer, pour vol de $30 appartenant à J. Scott, cause remise à lundi.

16 juillet 1884.Modes Parisiennes, dernier goût, grande 
variété de chapeaux d'éle. Notre assorli- 

l qui vient d'arriver et des plus coin-

Dame Tliomn» Hyfield.

Ces lij 
derm tu e 
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par St François de jqqq personnes sont priées de 
ailiers du bon D:eu ge rend£ ausgilôt pos8fble pour

acheter le célèbre thé Japon, 8 lbs 
pour $1.00. N. A. Savard, roe Dal- 
housie.
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